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NOTRE FOI! 


AT AUCLAIR, O.M:L., Directeur 


Dames 


Qu'en résultera-t-il ? 


Au début &c.la grande guerre, on a prédit une conflagration 
miverselle. L'entrée en guerre des Etats-Unis ne nous autorise-t-eile 
pes à croire que cette prédiction est à la veille de se réaliser? Nous en 
reparer ous tantôt. 

J'acte que viennent de poser Los puissants Voisins nous touche de 
top près, il ext trop gros de conséquences, pour le laisser sans sou- 
ligner au Hitins quelques-uns de ses multiples aspects. 

É£ comme c'est à la demande de M. Wilson que le Congrès à 
dédart les hostilités contre l'Allemagne, il convient de s'arrêter, ne 
enit-ce qu'un instant, au discours qu’a prononcé, en cette circonstance. 
k Président des Etats-Unis. . 

Si lon ue pent admettre intégralement certains des principes 
émis par M. Wilson, on ne peub s'empêcher de reconnaître qu'il ne 
est pas un seul instant départi du calme, de la modération et de la 
dignité qui convi iennent au véritable homme d'Etat. Le ton de son 
disrours est lei qu'en ne songe pas à inettre en doufe sa sincérité, lors- 
qu'il se dit imû par le seul désir de venger l'humanité oultragée. 

Et «ia. en vérité, nous repose des jactances à li Don Quichotte 
de certains politiciens aux vues Ctroiles transformés pour la cireons- 
une en sauveurs d'Empire ! | 

Une auire païtie intéressante du message de M. Wilson est celle 
où il déciare que le farderu de la guerre que va entreprendre son 
sas, devra. dans la mesure du possible, être supporté par la géné- 
tion actacllo, C'esi là, croyons-nous, la politique d'un véritable 
homme d'Etrt. et cette déclaration de principe, on devrait en certains 
nilieux, la méditer profondément. 

Quels serout, maintenant, les résultats de la participation des 
Etats-Unis à la guerre actuclle? TT ext toujours dangereux de prophé- 
er, Mai: il semble impossible de croire, après réflexion, que laide 
de la grande lépublique américaine ne contribuera pas sensiblement 
au succès des ennemis de l'Allemagne. N’y aurait-il que l'influence 
morale, que ce serait déjà énorme. Puis, au moment où tous les 
lelig‘rants de la première heure doivent, de toute nécessité, voir 
laisser de facon inquiétante leurs approvisionnements, l'assurance 
pour un des deux camps d’avoir à sa disposition les énormes ressour- 
ts den pav- cummme les Etats-Unis, constitue un appoint dont on ne 
veut nier l'extrème importance. 

Et, #i l'on tient compte du fait que de tous les pays neutres, les 
Etats-Unis étaient de beaucoup le plus important et que plusieurs des 
non bellisérants ont jusqu'ici réglé leur conduite d’après celle de nos 
vciins, il ne serait pas surprenant de voir bientôt plusieurs autres 
reuples suivre l'exemple de la grande république. Déjà le Brésil 
monte jes dents à PAllemagne...ot en cela comme en toute autre chose, 
‘exemple west} pas contagieux? Vraiment, avaient-ils si tort ceux 
qui annoncaient une guerre universelle ? 

Si nous nous plaçons maintenant au point de vue canadien— 
ta point de vue qu'on ignore .un peu trop au Canada—quelle influence 
Ra sur 1 vie économique de notre pays, la participation des Etais- 
Unis, au conflit actuel ? : 

Cest na fait connu et indéniable àw avant la guerre, le Canada 
Gif ur des vrus emprunteurs de Londres. Ce marché nous étant 
lvenu inaccessible. nos gouvernants se sont adressés aux Etats-Unis, 
M qui ils ont irouvé des prêteurs assez complaisants. Mais, mainte- 

ant que nes Voisine sont en guerre et qu’ils mettent à la disposition 
MATE fonios ours ressourecs, il'serait puéril de croire que le Ca- 
Mda trouverx facilement, chez eux, les sommes dont il aura besoin. 

Fra plus. On sait que lun des problèmes les plus épineux au 
Cmada, à l'heure ae ‘tuclle, est 1 insuffisance de la main-d'œuvre. Déjà 
est connu u ‘il manquera aux seuls fermiers de l'Ouest, 12,500 
fries pour les travaux du printemps. À une heure où les moins 
erlis caniprennent la nécessité pour les fermiers canadiens d’ aug- 
enter le plus iossible leur production, cette insuffisance de la main- 
leve auricoie est de nature à inspirer les plus graves inquiétudes. 
Ûr cœix qui cruyaient qué nous trouverions facilement chez nos voi- 
Es les ouaTiers qui nous ianquent devront reconnaître qu'ils se 
St Muisionn., Croit-on que les Etats-Unis, étant’en gucrre, laisse- 
lun partir Fr imtin-d’œuvre dont ils ont besoin? … 

Veste pas qu'il y a lieu de verser un peu dans le pessimisme? 


On va juger les deux Esqui- [Toute l Amérique à au Sud va-t- 
maux meurtriers elle se joindre aux Etats-Unis 


‘Le Mihistère de 1a Justice, à Ot- Ù 
far, est à étudier comment il va Cuba a son tour a déclaré que 
mie pur à instruire Je procès [l'état de’ guerre existe entre elle et 
ee des “squimaux meurtriers | l Allemagñe.… Les autorités. cu- 

Missomraires oblats, les baines ont fait saisir immédiatc- 
et Rouvier. qui ont Imeñt. es: quatré Yaisseaux ae 
see se par les oficiers de la hands” internés dans le port le la 
Fherches que près deux ans de |Fax ane, ; Ur ct 
és ans les régions arcti- 

Les deux hommes, qui ont: 


pes 


:0ù considère comrhe. ecrtiné 
dé is ' guerre plus ou moins 

troutés rerêtus des soutanès l'entrée en: p} sou 
prechains de plusiéurs - des na- 
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SIMPLES NOTES 


Îl y à onze ans, Ü y avait 895 |: 
écoles en Saskatchewun, aujour-| 
d'hui on en compte plus de 4,000. 


cial de l'Education s'est élevé à un 


million ct demi. 
++ + 


On estime qu'il y «a encore ap- 
proximativement 25 millions de 
iminots de blé dans l'Alberto, 35 
millions dans la Saskatchewan et 
12 millions au Manitoba. Ï1 y 
auront, en outre, 20 millions de 
mainots à Fort William et Port Ar- 
thur et dix millions dans Le reste 
du Canada: 
millions de minots la réserve totale | 
actuelle de blé an pays. 


kr + 

Du 19 au 31 mars, de Suint- 
Paul seulement, plus de 900 ou- 
vriers de fermes américains sont 
purtis pour le Canadu. Enririm 
soivante pour cent de ces horines 
ont été dirigés sur la Saskatche- 
1LaR. 


LEE 

On croit que Sir Robert Burden 
et ses culligues seront de retour à 
Otiawe entre le 25 avril ek le ler 
mai. Le Parlement devant se réu- 
nir de 19 avril, Les débuts de Li ses- 
sion auront lieu en l'absu ce du 
premier ministre. 


*+# 
On arrête à Winnipeg un sujet 
ennemi qui vendait tranqguille- 


ment, à la porte du bureau de pos- 
te, des journaux allemands inler- 
dits au Canada. 

*.# 

Cing officiers de l'armée fran- 
caise réformés pour blessures et 
décorés pour leur bravoure sont en 
route pour New-York. Ils  vien- 
rent donner l'instruction inilitaire 
aux dtudiants de l'Université 
d'Harvard.  : 

CE D 

Le gouvernement provisoire rirs- 
se vicut de révoquer toules cs lois 
actuellement en viqueur qui limni- 
tent les droits des cücyens russes 
en matière de eroyanecs cc de re- 


digiuns. 
x + 


Une jeune  Franco-.{mérearnc 
d'Ilolyoke, Mlle Agnès Cadieur, 
vient d'offrir ses services à 
pays, dans la marine où duns lar- 


SON 


mée, 


© 


Nos instituteurs en convention 


Plus de 1.500 instituteurs et 
institutrices de la province ont sui- 
vi. les séances de leur convention 
annuelle à Régina. Pour la pre- 
mière fois dans l’histoire de PAs- 
sociation d'Education de la Sas- 
katchewan, c’est une femme, Mile 
C. MeGregor, de Princc-\lbert 
qui a présidé, remplissant kr va 
canee du président, décédé Gan 
cours de l'année. 

-M. W. M. Martin, premier mi- 
vistre et ministre .de- l'Education, 
a fait un bref historique de l'édu- 
cation. dans-la province ‘et a expo- 
sé les projets de-son ministère. Il 
na.fait ressortir la grave pénurie. 
d'instituieurs et a parlé ‘des efforts 


ske 


de: : Il a Jnissé entendre - qu'une 
augmentation du salaire des insti- 


j'iavante De; 
“icon, ail. dit, . moins 


qu on ne: trouve Je moyen, 1 de parér e ca 
instituteurs: dans la: [lei 


ae , 
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L'année dernière, le budget provin- 


ce qui porte à 102 | 


ifrançais, à Toronto, à faites 


cations. des dép: tés : 


du département. à y porter remè-| 


tüteurs rendait :probablement Ja fr 


ANS L'ONTARIO 


Laïlutte reprend autour de l'é- 
cole bilingue 


: Dans le dernier numéro du Pa- |5s 
trioke-nous annoncions que le gou- 
nemént de Toronto avait présen- 
té-un projet de loi autorisant le 
co onseil, des minisires à nommer 
une: ‘seconde commission scolaire 
gouvernementale. Ce nroïet 4e 
loi xieut d'être voté en troisième 
lceuare, malgré la vive opposition 
des députés canadiens français. 

: Lä législature de Toronto vient 
aussi-de voter, en seconde iecture, 
un projet de loi qui refuse à la 
commission des écoles séparées 
d'Ottawa le pouvoir de recourir 
contrè l’ancienne commission pour 
recouvrer les fonds dépensés in-; 
justement. 

On lira avec intérêt quelques- 
unes des remarques que M. Ma-! 
seau, lun des députés canadiens 
au 
cours du débat. 

M. -Z. Mageau, député de Stur- 
geon Falls, a prédit une lutte ou- 
verte contre ce projet de loi: “La 
population d'Ottawa ne va point 
“y soumettre, a-til déclaré. Vous 
cherchez. justement des difficultés 
nouvelles, et puisque vous les dé-} 
sirez,: ‘eh biënl.va us allez en avoir 
de jiresencoré, parce que là ou 
velle commission, (celle que 
gouvernement veut nposex) ne 
louctionnera point avec plus d'ai- 
<e que la première”. 

Le député de Sturgeon Falls à 
pressé avec vigueur le souverne- 
ment d'éviter tontes ces mesquine- 
rics contre la minorité canadienne 
française, en retirant son projet 
de loi ou du moins en l’amendant 
de facon-à rendre justice à iaut le 
monde. Il a franchement décla- 
x, contre les promesse S oies 
des deux. chefs-de lt UClainbre, 


fque le fond de toute cells allaire 


de 
de 


repogtit. sur l'intention cuclice 
chasser Ja langue française 
FOntario. 

Les cinq députés canadiens 
français de la Léoislature d'Onta- 
rio se sont fermement apports aux 
mésures. du gouvernement desti- 
nées à mettre en vigueur tous Îles 
règlements des écoles anglo-fran- 
cases de la province. D'un ac- 
cord unanime, ils ont refusé ieur 
adhésion au projet de loi de la corn- 


mission scolaire d'Ottawa. lequel | 


veut accorder immunité à lan- 
cienne commission contre toute 
action que pourrait lui intenter la 
commission scolaire (élue). 

Les députés anglais des deux 
partis ônt «fait’-Lloc solide contre 
les énergiqués . . protestations de 
MM, -Mageau et Racine, et ont re- 
poussé leur. motion d'ajourner la 
questiott: à à six.mois, comme: leur 
- lamendeïñment ‘de: rémetire toute la 
question . devant la -Cour stprême 
du Canñda afin: obtenir une in- 
terpréta! ôn Jégale. sur la validité 
de cette nouvelle anesure. Sir Wil- 
liam Iearst: et M.:Rowell, les 
se sont donné 


«+ 


deux ennemis d’ hier, 
la-main, pour étoufter. les revendi- 


sanadiens 


fr: ränçais. 2 
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LES ETATS-UNIS ET LA GUERRE 


pour Îles Alliés 


Rupture avec ŸAutriche-Hongrie.—Les conséquences pour le 
Canada.—Un prêt monstre aux Âlliés.—_Message du Pré- 
sident Poincaré à M. Wilson. 


de guerre à été votée au Sénat amé- 
ricain par 82 voix contre 6 et à la 
Chambre par 373 voix contre 50. 
Le président Wilson y a apposé 
sa signature le vendredi saint 6 
axril, 

La nouvelle a naturellement 616 
accueillie avec enthousiasme chez 
les pays alliés Iopinion com- 
mune des combattants est que les 
Américains voudront y aller de 
(leur armée sur le front ‘occidental, 
et qu'ils peuvent réaliser ieur dé- 
isir dans l'espace de six mois, pour- 
{vu que la guerre dure jusque là, 
| Dans les cercles militaires, on 
exprime également l'opinion que 
les Américains pourraient être 
d'un appoint considérable dans 
l'aviation et les détachements d’ar- 
tillerie. Ils n’auraient qu'à perfec- 
itionner leur modèles d'avions: il 
faut faire maintenant du 150 
milles à l’heure pour pouvoir être 
lau rang des aviateurs anglais et 
français … ae 2 à 


La résolution proclamant l'état 


Aou etat 


le que les Etats-Unis multiplieront 
les secours qu’ils donnent actuel- 
lement aux organisations médica- 
les sur les différents fronts: les 
hôpitaux militaires surgiront com- 
me par enchantement. 


L'Autriche-Hongrie rompt 


| 
| avec les Etats-Unis 

L’Autriche-Hongrie, se ran- 
gcant elle-même sans réserve du 
côté de l'Allemagne, a rompu ses 
relations diplomatiques avec les 
Etats-Unis. Les ambassadeurs et 
les consuls ont été rappelés de part 
et d'autre. Immédiatement, des 
ordres onf été donnés pour saisir 
les quatorze vaisseaux autrichiens 
qui se trouvaient dans les ports 
auné6ricains. 

On dit que lPAutriche désirait 
rester en termes amicaux avec les 
Etats-Unis, mais que là pression 
allemands exercée sur elle ne lui 
a pas permis d'en agir ainsi. Le 
président Wilson, croit-on, ne de- 
mandera pas au Congrès de décla- 
rer l'éfat de guerre, à moims d'un 
acte d'hoslilité manifesie-contre les 
Etats-Unis. 

On ne sait pas encore si la Bul- 
carie et la Turquie vont suivre 
l'exemple de l'Autriche, mais il est 
probable qu'elles le feront iôt ou 
tard. 


Les conséquences pour le 
Canada 


Quelles seront pour le Canada 
les conséquences probables de Ja 
nouvelle attitude que viennent de 
prendre les Etats-Unis en déclarant 
l'existence d'un état de guerre en- 
tre eux et l\llemagne ? 

C'est la question que l'on se po- 
se. Daprès les autorités officicl- 
les, d'une facon générale, l'entrée 
des Etats-Unis dans la guerre aura 
probablement peu d'effet sur le 
à Fav enir. il sera poesie 


rois outragées etd’une civilisation : 
s inenticée. . 


nement éanadien de se servir de 
ce réseau, 

Si les Etats-Unis en exprimaient 
le désir, le Canada pourrait aussi 
prêter quelques officiers revenus 
du front pour apprendre à l'armct 
de nus voisins les inéthodes de la 
guerre moderne. a nouvelle si- 
tuation des Etats-Unis peut aussi 
amener une revision des ordres 
qui défendent l'exportation de cer- 
tains produits ailleurs que les pays 
anglais ou alliés. Si la conscrip- 
tion était décrétée aux Etats-Unis, 
cette mesure aurait pour effet d'ar- 
rêter l'immigration des citoyens 
américains au Canada et cela eri- 
pêcherait le résultat de la campa- 
gne d'embauchage de Ja main- 
d'œuvre américaine pour les tra- 
vaux agricoles de l'Ouest dn Ca- 
nada par le gouvernement cana- 
den. 

Un prêt monstre aux Alliés 

Les Etats-Unis ont décidé de 
mettre immédiatement leurs vastes 
ressourves finäicières à, la disposi 


Ce qu'il y a de certain, c'est {tion des gouvernements alliés. Un 


prêt colossal dont le montant n'est 
pas encore déterminé, mai- de 
pas moins de deux milliards, va 
leur être fait sans tarder. las un 
sou de profit, assure-t-on, ne sera 
recu par les Etats-Unis sur ce prêt. 
Ce sera la contribution immédiate 
de l'Amérique à la cause des Alliés, 
en dehors de tout ce qu’elle se pro- 
pose de fournir encore en argent, 
en munitions et en approvision- 
nements de toutes sortes. | 


Message du président Poincaré 
à M. Wilson 

“A heure où sous voire géné- 
reuse inspiration, la grande Répu- 
blique américaine, fidèle à ses 
principes et à ses traditions, s'ap- 
prête à venir défendre par la fur- 
ce des armes la cause de la justice 
et de la liberté, le peuple de Fran- 
ce se sent animé des plus prorands 
sentiments de fraternelle anpre- 
uiation. 

“"Permettez-moi de vous trans- 
tuettre une fois de plus, en cette 
heure grave et solennelle. lassu- 
rance des in@ines sentiments que 
je vous exprimais récemment, et 
qui dans les circonstances prrésen- 
tes ont grandi davantage. 

“Jai assurance de me faire Fé-: 
cho de toute la lrance en vous 
exprhnani, à vous et à Ja nation 
américaine la joie et la fierté que 
nous sentons battre aujaurd'hui en 
uos cœurs à l'unisson du vôtre. 

“Cette guerre n'aurait point at- 
teint sa fin ultime si les Etats-Unis. 
conduits pu Fennomi Jui-nième, 
n'y avaient point participé. À tout 
esprit impartial, il devient évident. 
dans l'avenir encore plus que fans 
le pasxé, que l’impérialisme alle-. | 
mand qui a voulü. préparé et dé-: 
claré la guerre, à conçu le rêve - - 
insensé d'établir son  hégémonie. 
sur le monde entier, T1 n'a réussi. : 
qu'à soulever une révolte ‘de, Ja:-%. 
conscience de Thunianité. ci 

“Dans un langage ;lapidaire, 
Vois. vous êtes fait en face de Lu, 
niveïs, l'interprète. éloquent des : 


“Hônüeur vous S0Ï - ren. 


. me qu'en toute 
s - rendu récemment hommage à nos 


“Lettre dé Paris 


À propos d’un incident 


la plus éntière conviction que je 
m'associe au témoignage rendu par 
l'honorable rapporteur à ces ecclé- 
siastiques qui ont, eux aussi, 
largement payé leur dette à la pu- [les 


(Suite) 


Que déclarait, au juste, l'amen. | 


dement Sixte-Quenin? Il ne por- 
tait pas,—le député  anticlérical 
Jui-même avait reculé devant eût 
excès, —que les prêtres, exemptés 
eu vertu de la loi de 1389, de- 
sraient être versés dans les armes 
combattantes: il décidait seule- 
inent que ces ecclésiastiques pour- 
raient désormais recevoir cette af- 
fectation nouvelle 


Il ne faut pas perdre de vue cet- t- assuré que je 


te distinction essentielle. 

En présentant au Sénat le pro- 
jet voté par la Chambre, le minis- 
tre de la guerre était hypnotisé 
par une préoccupation maîtresse: 
il voulait obtenir, de la haute as- 
semblée, le vote intégral et sans! 
modificatious des dispositions 
adoptées au Palais Bourbon. Il 
le voulait, parce qu’il avait besoin 
de cette loi, dans un bref délai, 
et aussi parce qu'il eraignait qu'un 
retour à la Chambre amenât des 
difficultés considérables. C'est ce 
qu'il expliqua avec insitance, à la 
commission sénatoriale de l'armée. 
Et c’est devant cette pressante af- 
firmation que la Commission s'in- 
«lina. Elle aurait voulu modifier 
quelques articles: elle consentit à 
admettre en bloc le projet de Îa 
{hambre. 


L'amendement 
devenu l'article 7, 
dans ce bloc. 

M. Chéron, rapporteur. lexpo- 
sa nettement dans son travail et 
tint, en même temps, au nom de 
la Commission toute entière, à re- 
pousser toute solidarité quelconque 
avec l'esprit anticlérical du député 
socialiste. 

“La Commission, déclare-t-l, 
n'entend donner à son vote aucun 
caractère de suspicion cunire les 
personnes visées dans la disposi- 
tion additionnelle dont il s'agit. 

“Depuis le Aébut de la guerre. 
les membres ‘du clergé, les ininis- 
trez des divers cultes, comme tou- 
tes les autres catégories de citoyens, 
Ant en une attitude digne des plns 
grands éloges. Des reliieux sont 
revenus de l'étranger pour défen- 
dre la France. 

“Les ecclésiastiques qui ne rele- 
vaient point de l'article 25 de la 
ii du 15 juillet 1$89—et ils 
étaient fort nombhreux—se sont 
rencontrés dans les tranchées avec 
nos braves instituteurs dont lhé- 
roïsme honorera à tout jamais Vé- 
vole et la nation. Beaucoup de 
prêtres ont été {nés glorieusement 
à l’enneni, 

“Ceux qui étaient visés par l'ar- 
ticle 25 ont fait leur devoir dans 
les ambulances ou dans les hôpi- 
taux. Ïjs ne demandent ni excep- 
tion, ni faveur, ni privilège. C'est 
dans cet esprit que la connmission 
qui ue peut que défendre—ici com 
te sur les autres points—le prin- 
cipe de l'égalité des charges mili- 
loire, accepte la disposition pro- 
posée. en laissant au inini<tre de la 
guerre, responsable du bon fonc- 
tonnonent de l'armée, le soin d'en 
faire une équitable application 

Ces explications. le rapporteur 
ïæ rehouiela, devant ki haute as- 
sanblée, au début de la discussion, 

Le ministre de la guerre, à son 
tour, s'y ussocia netleruent, après 
avoir rappelé pour quelles raisons 
impérieusement patriotiques il ré- 
clamait le vote intégral du texte 
adopté par la Chambre. 

“Je vons demande de voter sans 
modifications le projet de loï, pour 
cette simple raison que nous avons 
absolument besoin des effectifs 
qu'il va nous donner immédiate- 
ment... 

“C'est pourquoi je demande 
au Sénat de voulnir bien écarter 
tout amendement. Pour le rmûmne 
motif, je n’ai pas repris la demande 
de disjonction des dispositions de 
Parlice 7. que j'avais présentée à 
la Chambre au rom de gouverne- 
ment. 

A cette occasion, vous ne per- 
mettez bien de dire que de mè- 
conscience j'ai 


Sixte- Quenin, 
était compris 


admir ables imstitufeurs, c'est avec 


François PA UILLOT : 


| 


trie. 


brancardiers où 


RORÉ ET Er Te EEE ER EE 
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In service aux armées, conne 
aumômiels, nos 
statistiques disent quel pourcenta- 
ge ils ont donné de morts, de bles- 
sures et de citations. 
“Messieurs, le Sénat peut être 
e nr'inspircra. dans in 
pra tique, des observations prison. 
cs par Fhoncrabls  ragporteur, 
| e m'assignerai, comme tâche, d'en 
(faire une équitabie application". 
Qu'entenasient M, Clirer et le 
cénéral Lyautey, par cette “qui- 


table application”, que promet- la notice suivante sur M. Pierre 


taient l’un et l’autre? 


Je ininistre de la guerre evil du Canada et fondateur de la belle 


le preciser davantage, un peu plus 
tard, et le laisser souligner, avec 
plus de clurté encore, sans élever 
la moindre protestation, 

En réponse à l’un des discours 
prononcés, pat le sénateur de Îa 
droite, contre les dispositions de 
l'article 7, le général Lyauter, aï- 
firma : 


“Quelles que sotent les critiques | tié de son existence. 


qu'on puisse adresser à cet arlicle 
du projet, je vous fais remarquer 
que, si vous voulez bien sn lire le 
texte, vous y verrez qu'il me laisse 
le nnoyen de l'appliquer de le fa 
çon la plus équitable et la plus li- 
bérale, et en m'inspirant de cet es- 
prit d'union que vous venez d'in- 
voquer et dont nous devons fous, 


à l'heure présente, être plus que ja- 


mais pénétrés. 

“Je demande au patriotisme de 
mon honorable ami M. le sénateur 
Jenouvrier de vouloir bien retirer 
son amendement. pour les raisons 
que je ne répète pas et que j'ai re- 


dites au commencement de Ja 
séance. Je compte sur le patrio- 
tismie du Sénat pour écarter cet 


amendement, dans le cas ou il se- 
rait maintenu‘. 

C'est assez clair. Aussi ne faut- 
il pas s'étonner que, dans la suite, 
quand deux sénateurs de la droite, 
M. de Lamarzelle et l’amiral de ja 
Jaille, indiquèrent que le fameux 
article 7 ne serait sans doute ap- 


pliqué que d'une facon extrême- | 


ment relative, le ministre de Ja 
guerre ait gardé le silence. 

Mais le plus significatif, c’est 
que, dans la majorité radicale. pas 
une voix ne s'éleva, soit pour con- 
tredire cette interprétation, 6oit 
pour réclamer contre ce mutisme. 

IL est remarquable, en effet, que 
devant ce débai, qui se ptolongea 
pendant deux séances, Particle 7 
fut attaqué longuement et à fond 
par la doite et quil ne fut défendu 
par personne; Par personne, li au 
banc du gouvernement. ni dans 
Vassemblée sénatoriale. 

Le ministère et la commission se 
bornèrent à demander qu'on lac- 
ceptät, qu'on le subit plutôt, dans 
le bloc du projet. Quant aux sé- 
nateurs anticléricaux, on bien ils le 
passèrent sons silence, ou bien ils 
& stparèrent avec énergie de son 
auteur. Nous prenans son {exte, 
aftirmma l'un d'eux: nous n'acrep- 
ions pas son esprit. 

Certes, il n’en reste pas 1noins 
déplorable que les sectaires de la 
presse aient pu triompher et que 
la inajorité du  Palais-Bourbon 
n'ait pas eu l'énergie de rompre 
avec les étroitesses el les hostilités 
de l'avant-guerre. Nos députés 
avaient une occasion magnifique 
de manifester et d’affermir l'Union 
sacrée, l'esprit nouveau. Au licu 
de la saisir, ils ont pris une attitu- 
de qui semble encourager les fau- 
ieurs de désordres et les revenants 
du vieil esprit. 

Maïs, enfin. si l’on compare, aux 
violences ouvertes et  acharnées 
d'autrefois, les procédés insidieux 
dont les députés sectaires ont dû 
se servir à la Chambre et la répu- 
‘|gnance embarrassée qu’ils ont pro- 
voquée au Sénat. on est obligé de 
reconnaitre qu’un changeinent 
profond s'est acenmpli danse ce 
bspositions de nos assemblées po- 
litiques. Les mesures agressives 


“let. vératoirés qui “étaient volées 


| 


ressants à raison des ‘événements 
d’ enthousinsmé, i iL y a trois ans, ne historiques auxquels ‘ils - ‘avaient 
peuvent plus réussir que par. sur- {servi de théâtre. Longtemps à con- 
prise ou par contrainte aujour- Jseiller municipal à Paris, il fut 
d’hui. - aussi attaché au bureau de feu M. 
C'est trop qu’elles réussissent | Hector Fabre, auguel il avait roné. 
encore; et leur succès justifie nos jun dévouement inaltérable, un vé- 
plaintes et nos réclamations. “ritable attachement de terreneuve. 

Mais ces réclamations mêmes se | En 1905, Fhon. M. Lemieux Fa 
sentent encouragées par les hésita- junit fait nommer agent d'immi-. 


si tions de Vennerni. _ Soit quegration en France. . 
anticlérieaux commencent _ Nous croyons qu'un homme de 
à comprendre ce qu'il y: a defsa trempe et de son caractère mé- 


vil et d’inopportun dans leur rite d'être rappelé au souvenir de 
politique, soit qu'ils discernent la ceux qui l'ont connu avant qu’il 
sourde et générale animosité dont aille rejoindre tant d'autres dans 
ils sont l’objet de la part de Popi- le gouffre de l'oubli. 
uion publique ils affermissent nos 
espérances par les coups mêmes 
dont ils essaient de les ébranler... 
François VEUILEOT. 


UN CANADIEN DE PARIS 


Pierre Foursin 


UX AT 


id, À BRAULT, Tailleur 


827 Avenue Centrale 


Le Canada de Montréal publie 
Les rognons ne se guérissent 


pas seuls—il faut qu'ils 
soient aidés. L'aide leur 
viendra du remède approprié, 


les PILULES MORC. 
M. 1. RICHARD 


Le prouve par ce qu'il dit ici: 


Foursin, un Parisien, ami dévoué 


colonie de Montmartre. Sask. 

“Une courte dépêche nous a an- 
noncé il y a quelques semaines la 
mort de M. Foursin. C'était ane | 
personnalité qui mérite plus quel 
cette brève mention, car ce fut un | 


| 


ami aussi dévoué qu'intelligent du 
Canada dont il a servi les intérêts 
pendant au moins une bonne moi- | 


vint passer l'hiver au Canada afin 

d'étudier à fond les ressources de 
notre pays pour les utiliser à notre 
avantage. Il fut mêlé à toutes les! 
entreprises ayant pour but de dé. | 
velopper des rélations commertia- | 
les entre le Canada etla France. | 
I] y a encore au Nord-Ouest près | 

! 


En 1880 et l’année suivante, 1 


de Indian Head, une petite colo- 
nie dont il a posé les bases, et à la- 
quelle il a donné le nom de Mont- 
martre. Il ne lui a pas été donné 
de travailler à cette entreprise au-, 
tant qu'il l'aurait voulu À part 
son amour pour le Canada, il avait ; 
celui de la France à un degré in- 
tense, T1 out un moment la con- 
victiou que les intérêts de sa patrie | cependam, un jour, pris d’un terrible 


étaient liés à ceux du Boulangisrne, | mal. En deux ou trois heures, leur 


, <c rie 2 { sort est réglé. 
et lorsque la crise de ce mouvement | Cest q E de rein s'est engorgé, qu'il 


a atlant & 2 A 414 | | 
eût aient son ap ogee, Déroulède, est en mauvais état et tout le système x 
son ami intime, lui commanda de | essé de fonctionner, s'est arrêté net 
revenir en France pour aider le ! comme s'arrêtent les chars électriques 
fameux général dans sa chiméri- | quand le fil du troliey s’est cassé. 

que entreprise. oursin ne pou- Les symptômes du mal de reins sont 


ait sister & , is d les suivants: douleurs dans le dos, 
Val pas Fesis e1 , aux accen U | urines fortement troublées et colorées, 
clairon de Déroulède. 


Il arriva en pénibles et brflantes; pâleur cons- 
France pour prendre part à la lut-| tante, amaigrissement, inflammation 
te suprême etala catastrophe dans des jambes et des chevilles, irrégula- 
laquelle s’ engloutit le chef de la rités des intestins, douleurs rhumatis- 


. . : males et sciatiques, 
Ligue des pairiotes, dont Foursin | Aussitôt que vous ressentez quelques- 
était un membre éminent. 


Col ns de ces malaises, il n’y a pas de 
qui l'avait fait entrer dans cette | temps perdre ; il faut vous soigner et 
triste aventure, c'était sa croyance | vous me pouvez pas trouver de meilleur 
à la revanche possible sous la con- remède pour les reinsqueles PILULES, 


k ; , MORO. Leur action vivifante empè- 
quite de Boulanger et de Dérou-| cue l'obstruction des reins et lé trans- 
lède. 


: port redoutable des impuretés dans 
Foursin avait pris part à 


Ja } toutes les parties du corps. Ee mal de 
guerre de ‘70 dans l’armée de Ba-} feine ne peu£ jemsis se guérir de lui- 
zaine; et lorsque celle-ci fut faite 


même ;, les reins doivent être aidés et 
l'aide doit être le remède spécial à cette 
prisonnière par les Allemands 11! £2 es PILULRS MORO. 
fut interné en Allemagne: il réus-| Le cas suivant vous convaincra de ce 
sit à s'évader et prit de nouveau | que nous avançons; 


du service dans l’armée française. | “Depuis plusieurs années, ma 
Il ne put jamais se consoler de santé n'était pas bonne. Je tra. 


vaillais presque toujours fatigué 
la défaite de sa patrie, ot il ne ces-| etaveoun malde reins. L'appé- 
sait de rêver à la revanche, à la! tit était disparu, j'éprouvais des 
conquête de } Alsace-Lorraine, Un | faiblesses d'estomac, j'étaisbeau- 
jour que je lui représentais com- alle sepr na es jour, 
bien ce projet me semblait cn de-| était devenue insupportable, 
hors des limites du possible, à rai- | J'entendais tant vanter les Pi- 
son de la différence de population | lules Moro que j'ai décidé d'en 
entre la France et l'Allemagne tel- Po buis traité et Per 
lement plus. forte en nombre, | bien amélioré, je megontais si 
ane répondit par a bouche du pot- là paise que je me serais cru en- 
1e : ‘ core dansma jeunesse. Depuis, 
“Pins is seront nombreux. mieux | je travaille facilement, avec 
ils seront battus”. 


| plaisir même, je n'ai pas eu une 
Cependant, il finit par se rendre 


heure de maladie. Aussi, je ne 

manque pas, à différents temps, 
à Pévidence, et à se résigner à une | Ge prendre des Pllules Moro qui 
paix prolongée pour la France. ! coûtent moins cher que les pres- 
En 1914, le jour même de ia dé- | criptions des médecins et qui me 
claration de guerre, il offrit ses ser- conservent dans un état. de 
vices à l’armée en dépit de son âge 
et de son état maladif. 1] voulait 
aller dans les tranchées; on lui 
confia seulement la garde d’un 
poste quelconque. 


M. I. RICHARD 


| Vous voyez le grand nombre d'hom- 
mes qui, en pleine force del’âge, n'ayant 
| 


.chard, 72, . rue Champlain, Saînt- 
Jean, Qué. 

CONSULTATIONS GRATUIT ES péé 
le Dr ‘Adolphe Migaauit, ‘au No: 272, 
rue Saiñt-Denis, Montréal tousles; jours, 
F fut L 1 I cxcepté.le dimanche, de 9, heures du 

oursin fut l'ami de nos dum- matin à 6 heures du soir, Les hommes 
rnes éminents de l'époque: de talades, quin ne. peuvent venir voir notre 
Chapleau, de Mercier, du curé La: | médecin, sont invitéé à lui Ecrire, : 


belle, de DeCelles et de bien d’au- Les Pilules Moïo sont en vente chez 
tres eno “4. nous pourr ions: tous. les marchands ‘de remèdes. Nous 


. i les envoyoris aussi, par la: poste; au Ca- : 
ajouter de tous les Canadiens de nada etaux Etats-Unis, sur réception du 
passage à Paris, qu'il se plaisait à à] prix, 50c. une boîte, $2. 50 six Éoîtes. 
faire connaître dans ses coins les |. 


moins connus, mais Îles plus inté-|. 


do * 
Ne 


— 


prendre. Pendant huit mois je 


santé parfaite.”—M. Isidore. Ri-' 


mn 


Toutés les lettres “doivent” être. sûres. 


Autrefois ‘de: Londres: et ‘. 
. Phopital:Necker de Paris 
Spécialiste en ‘chirurgie générale : 


et maladies: de: la" femme. 


Edifice McAra et Wallace 
1855 rue SCARTE, (preïñier étage) 
Telephone: 4605 
Residence 2039 rue Eobinson 

= Telephone 4606". 


HEURES-—de 9 à 11nm' des a 6 
pm. et de 7 à 8,80 p.m. 


- REGINA, Sask, 


Dr. LAURENT ROY 


des Hopitaux de Paria 


pécialité : Maladies de la 
- femmes 


12, Canads Life Building : 


- Îlème Avenue 


BUREAU : u 
Telephone 2548 KResidenee, 2407 


REGINA, Sask.: 


Spéci 


ponae. 


TÉLÉPHONE 1032 


Dr. JOS. BOULANGER 


Des Hôpitaux de Paris et de 
Lcudres ‘ 
Ex-Interne de l'Hôpital de la Misé- 
.  ricorde de Montréal 
(Chirurgie, Gynécologie, voies uri- 
aires) 
Busreñtu et Domicile: . 
16011 AVENUE JASPER 
(Près du Bureau de Poste) 


EDMONTON, ALBERTA 


Dr Martial LAVOIE 
HOWELL, SASK. 


Dr F. Lachance 


DES HOPITAUX DE PARIS 


CHIRURGIE 


spécraratés:) ET MALADIES 


DE LA FEMME|| AVOCAT, PROCUREUR 


2584, Avenue du Portage 
WINNIPEG, MAN. 


Consultations de 2 à 5 p.m. 


jamais donué trace de maladie, sont Visite à Fhôpita! de St Boniface tous 


les matins, 


O’CONNOR & MAHON, 


- LTD 
103,%. 6, BLDE, PAINC£-ALBERT, Sask. 


Assurance feu, vie, accidents 
respons2Abiiité &'émployés 


Prompl services Empicyé françals 


À. M. DUNAND 


NOTAIRE PUBLIO 
AGENT D'ASSURANCRE 


| Gravelbourg, « Suk. | 


Partridge Bros. 


Piomberle ef apperells de 
chautfage.-- Ouvrages de 
métal en feullles 
s'éléphonez au No. 3008 lorsque vous 

avez des réparations à faire. 
Île rue Ouest 
es arrière du mepgnsin Manville 


Poole Gonstrüction Go. Lid 


7 CONTRACTEURS ET IRGERIEURS 
BUREAU : 


Saskatchewan Gs-Ahgratise Building 
REGTNA, Sask. 


i 


MAISON DE TEINTURE BELGE 


Dégraissage, Apprêt de neuf 
Lavé à sec 


Henri MELIS 


1e Ave Onest, coîn Lie Rue - 


... Tél. 2821 
LAVAGR À NEUF : 

' de Costumes de Soirée par- 
desqus. de : ‘tapis, “érape-. 
rie, ‘ete. . ” ‘ 

NETTOYAGE 
de ri 


ux, couvertures de, 


. laine. Er: svail soigdé, prix 


ri AT he dugere A 


E.Le Dress 


TAILLEUR : s 


‘1858: RUE. HAMILTON 


£, © Casier. Postai. 35 


1 ion : 


‘’Avotat et Notat 
: Ch: ‘7: ‘Banque D 
Avense Céntrale. PRINGE-ALBERT. Sa 


Succursale à à Morcelin 


J M: RENAUD 


À NOTA ATRE 

. Assurance aur le fe 
Achat: et vente de a 

Suceursale du bureau d'avocat de 


À.E. P 
MARCELIN, - Rälion SASE. 


THOS. MURRAY 
Magistrat 
Ge gour la 
Peince-Albert 


PA. GAUDET, RL 
Membre du Barçeau 


e Fa Provinee de 
Québec 
Murray & Gaudet 
AVOCATS PROCUREURS ET NOTAIRrS 
Edifice Bangue Impériale 


PRINCE-ALBERT 


LINDSAY & MUDIE 


AVOCATS, PROCUREURS 
E1 NOTAIRES 


Bâusse de la Banque d'Ottawa 
PRINCE ALBERT, - - 


Sauk, 


J. E. LUSSIER 


Avocat, Procureur 
et Notaire 


amant \ 


ROSTHERN, Sask. 


Gradué de l'Umiversité Laval de Quêbes 


J. À. ROY 


et NOTAIRE 


Edifice du | 
CLUB CATHOLIQUE 


1863 rue Cornwall 


REGINA. SASK. 


YA. BSAUPRÉ,B.A. 


BEAUPRE & BETOURHA) 


E.-L. BÉTOURNAY,BA, 


AVOCATS, NOTAIRES, EEC. 


EURMAU 
Chambre 312 Edifice Mefntyre 


TG. Muin 1654  WINNIPEG, Man. 


Le À. GIROUX 


de la société légale 
BISR xP,GIROUX & COULTER 
Avosats et Notaires 


Edifice de la Banque Melson 
EDMONTON  ALBERTA 


 Gariépy, Dunlop & Praî 


“Avocats, Soïliolteurs, Notaires, 
: Avoués, eic. 
Coin Avenues MoDougail et Jasper 
près du Bureaa de Ponte, 


G. G: DoxLor B. Praïr 

3. À Denon, HT. Los 
L'Hon. M. Gariépy est au bureat 
chaque avant-midi 


ARCHITECTE 
nr ” 


CHAMBRE 403 
: . Batisse. Kerr 
RÉGINA; - 


ses 


vaux e xécatés promptemeoi. 
rrandisséments de photogesiée, 


Attention aûx. commandes par: 


eme 


sr 


SASRATCHEMAN | 


Dre : 


f 6 BOTTINES $3.95 


À Bottines pour hommes £ 


| cuir mât, veau, cuir 
É verni, chevreau. Quel- 
| ques unes, dessus .en 
N toile. 


Ayez-les maintenant. 


615.00 COMPLETS 


POUR HOMMES $7.95 


é Couleurs : : ..fantaisie, 
PO cris, brun: “Tweed et 
= worsted. 3 boutons. 

l Prix rég. jusqu'à $15 


Tant qu’il Y en aura 


À 53 CHAPEAUX $1.95 


É De tous les genres et de 


À loutes les couleurs: 


? Achetez-les maintenant 


$1.95 


#5 PALETOTS DE 
MELSAISON  $495 
Qu'une quantité très 


K restreinte. Hâtez-vous 
de venir 


Prix de vente 


5 De tous les modèles, 


tissus rayés, collet mou. 


5 et manchettes 


Se donnent à 


98 SOUS 


H 51.00 CAPOTS pour 
GARCONNETS 69 cts 


Capots pour : . garçon- 


nets. Couleurs pâles et : : 


: foncées; et aussi, tissu 
rayé. 


Se donnent à 


50 sous | BRETELLES. 


23 sous 


Excellentes bretelles de . 
travail, pour: “Hommes: 


29 sous . 


es 
APHIODE DE 


_ La vente se termine 


" 


Past ici que l'épargne gi lécononie se 
donnent [a main, 


CRAVATES 


39 sous 


$1.00 GANTS 


59 sous 


75 sous 


Gants en cuir, pour hom- Aux bouts très larges; de 


mes- Justement ce tous les genres du 


$3.00 GILETS DE FAN- 
TAISIE 39 sous 


£1.50 CHEMISES pour 
HOMMES 29 sous 


Blanches, 


Voyez les dans la vitrine 


>: 
qu’il faut pour les printemps, de tou- 


travaux manuels. 
s tes les couleurs. 


Prix régulier $1.00 Ïl n’en reste que quelques seulement. Régulier 75 sous 


Blancs et à dessin. 
Régulier : $3.00 
Prix de vente 


uns. _ 
Prix de vente 


39 sous 


Prix de vente 


59 sous 


Prix régulier: $1.50 


Prix de vente 


Prenez Prenez 


PRENEZ 
25 


F Complet de $15. 
Complet de $8 pour garçons 
Chaussures de $6. sous 


Rien ne valant moins que 
25 sous. Valeur ; jusqu’ à 


$15.00. Samedi, à 10 hrs 


ant le 14 AVRIL 


Touf, sans 
exception 
à prix 
réduits 


Surveillez 
les vitrines 
pour [es 
occasions 


$4.00 V ALISES 52.39 


Très fortes, serrures en 
cuivre, courroies en cuir. 


Prix régulier : 54.0 00 


$30 PARDESSUS 
$18.95 
-Nouveaux pardessus de 
-mi-saison,  Chesterfeld, 
_worsted gris. 
.. Prix régulier : $30.00 € 
: Prix de vente Nouveaux modèles 


: 1 8 9 5 du  printernps, 

k _$ . tweed pâles et fon- 

.Prix régulier $1.50 
Prix de vente , 


78 sous 


£1.50 CASQUET- 
TES 79 sous 


$7.00 BOTTINES 
POUR HOMMES 


$4.95 


Prix de vente 
Cuir mât et veau; 
noires et jaunes 


| Botiines ‘ Good  $2. 


dernier genre. cés. 


“Soyez ici. samedi 
Prenez votre part. 


| Year”; 


5195 


SAMEDI SOIR le. 14 avril la ee de. prendra fin absolument | | 


É servateur, en 
À écossais, 
É tweed anglais, worsted, 
# 3 boutons. 
Ë modèles de là saison. 


86.00 


SAMEDI LE 
14 AVRIL 


818 COMPLETS p pour 


HOMMES . $9.95 


Complets, genre ‘“‘con- 
tweed 
en cheviot, 


Derniers 


$3.09 SOUS-VETE- 


MENTS 98 sous 


Sous-vêtements légers, 
en rire teinte natu- 
relle, genre Stanfeld, 


Prix régulier $3.00 pour 
le complet. 


| 89 sous Ê 


sie IMPERMEABLES 


$4.95 


# Imperméables garantis, 


pour hommes. . Olive et 
tan, en drap paramatta. 
Prix régulier $10.00 


Frix de vente 


BOTTINES À 
“OXFORD” POUR & 
HOMMES 43.95 


Cuir verni, cuir mât, et 


É chevreau, la fameuse 
A bottine 
NH Achetez-les maintenant 


“nvictus”” 


et économisez 


53.95 … 


Ü 525 COMPLETS pour È 
| HOMMES $15.95 A 


: de grande 
qualité, pour hommes. 


Complets 


Couleurs: gris, brun, 
et fantaisie, tweed et 
worsted. Entièrement 
faits à la main. 


15.95 


+ 


A 52 PYJAMAS 51.39 À 


Pyjamas en flanellette 
légère, rayée,pour hom-. } 
mes. 


Prix de vente 


1.39 


35 sous CHAUSSET- 
TES 18 sous 
Chaussettes en coton, 
Lisle, noires et de cou- . 
leurs, . pour Hommes 


. 18 sous 


Si 


uerre 


MERCREDI 4 AVRIL 

“Aux portes de Saint-Quentin— 
Chaque jour, les troupes anglo- 
françaises rapprochent leur filet de 
Saint-Quentin. Déjà parvenus à 
peu de distance des premières mai- 
sons de la ville, au sud-ouest et à 
l'ouest, les Francais et les Anglais 
onb capturé. au cours d’une nvu- 
velle ruée, & villages, une ville et 
des points d'appui. 

Se portant à l'attaque sur un 
front de plus de 8 milles. au sud et 
au sud-ouest de ia forteresse alle- 
imwande, les l'oilus ont remporté 
partout des succès, malgré la vive 
résistance de l'ennemi, Îs se sont 
crmparés de positions et de villages 
très fortifiée. entre autres de Dal- 
lon, à environ ? milles au sud- 
ouest, et de Gilfocourt, à 2 milles 
au sud de Ia vilie. 

Les Français ont également oc- 
cupé FEpine de Dallon et Corte». 
en sus de plusieurs hauteurs hn- 
portantes au sud d'Urvilliers Au 
sud de l'Ailletie, ils ont aussi con- 
tinué leur progression dans a ré- 
gion de Laffaux dont is aecunent 
les abords sud ct nord-est. ls ont 
pris le village de Vauvenr ei ont 
pris pied sur la hauieur situce au 
nord de ce point. 

Les Lugylais font leurs porter 
Anglais sont presque aux portes 
de la vile, tandis qu'au nord-ouc:t, 
ik accomplissent une imanuuvre 
ayant pour but de prendre Kaïnt- 
Quentin en flanc par Le nord. 
Cette opération à réussi  pre-que 
pute \vançant vers l'es de fa 
région de Vermaud. is ont capuu- 
ré la vilie de Maissemr à cinq mit- 
les au turd-oucst de Saïui-(Quentin 
ot peus au nord le be Honor. 


Les itoupé du féidanarcchai [ais 


out aussi eu beaucoup de sucits 
ans prise du village Ientieur- 
cuc piles au sud-est dr 

ut 


bonbaride 


Cojeu. 
ras, apres une lutte acharnee. 

On 
a de nouveau ic bombardé avec 
vivier par le Allemands qui ont 
Jane sius de deux mille olaus sur 
la vie. Parts 
de ve parmi là population cixile, 

JEUDI 3 AVRIL 

durs gains cmportauts à Suiat 
Quentin.-Le long d'un front de six 
anilles. au sud-est et au sud de St 
Quentin. le Français ont fat un 
autre vain important sur jes Alo- 
inands. tandis qu'au nord-ouest de 
Ba ville. les Anglais s'ermparaient 
du village de Merren-Comiure. fai 
sant un autre pas en avant, eur le 
flanc nord de StQuentin. Les 
Français ont capturé le village de 
Mont-ur-Oiee Les Anolais sont 
actuellement engagés dans une ba- 
tuile acharnée pour la possession 
du bei d'favrincourt. importante 
position stritéaique. fornrint un 
petit -alilant dans la lione anglaise. 
Le communiqué anglais qui rap- 
porte ces opérations signale aussi un 
effort désespéré des  A\lermands 
pour reprendre -ix de leurs canons, 
capturé, fundi, à l'ouest de St- 
Quentin. L'attoque à complète 
rent échoné après nn violent com- 
bat eurps à corps. et les six canons 
ont été transportés à l'arrière, 

Dane Jeurs opérations entre la 
Lormnee et POise, les Francais ont 
capturé ou point Huporant le long 
de la ligne des villages de CGirugies. 
Urviller ef Movx. courant du sud 
au sud-est de St-Quentin. 

Au nonl de la ferme Folie, les 
Allemuuds. complètement démora- 
Tisés pur une irrésistible attaque des 
Français onf abandonné dans le 
plus grand désarroi trois lignes de 


DeimeTeirns 


tranchées qui étaient protégées par 
-des 
harbeié. 


retranchements en fil de fer 
JE ont abandonné leurs 
bless et beaucoup de matériel. 
Trois howitzers de 150 millimètres 
et plusieur: fourgons des escadril- 
les aériennes sont tombés entre les 
-mains des Français. Au sud de 
la rivière Aiïllette, il n'y a pas de 
‘changement et dans la région de 
Margival et de Laffaux, il y a eu 
un violent combat d'artillerie. 
VENDREDI 6 AVRIL 

Les Etats-Unis en querre.—Le 
président Wilson a signé aujour- 
‘dbui Ja déclaration de guerre avec 
Allemagne. 


signale des pertes! 


. Le premier acte d'hostilité des 
Américains a été de saisir les 91 
vaisseaux allemands réfugiés dans 
leurs ‘ports au début de la guerre 

L'oeuvre des sous-marins  alle- 
mands.—Les Allemands ont coulé 
la nuit dernière le navire brésilien 
“Parana”. La situation est très 
tendue entre le Brésil et l'Allema- 
gne et l'on peut s'attendre, à une 
déclaration de guerre. 

On signale la présence, dans le 
golfe du Mexique, de plusieurs 
sous-marins allemands qui n'at- 
tendent qu'une occasion pour al- 
faquer les vaisseaux américains 

SAMEDI 7 AVRIL 

Lutte acharnée, — Continuant 
leurs attaques au nord de Saint- 
Quentin. les Anglais ont pris le 
village de Lempire. au nord de 
Les Franeais, de leur 
nord de 
ILandricourt. La lutte continue 
d'être très vive dans 6e secieur. 
D Ceux qui ne se rendent pus. 
ÎLa canonnitre allemande  "Cer- 
imoran qui était internée à Guam. 
‘a refusé de se rendre aux Améri- 
cuis et son équipage l'a fait sau- 
Îter. Deux officiers et cinq lunu- 
fines ont été tués par l'explosion. 
LUNDI 9 AVRIL 


ét ma.—] )e- 


Rousenr. 
côté, ont progressé au 


Scrits conbeis 
puis deux jours et deux nuits. de 
terribles combats ariens ont Cu 
ilieu entre aviateurs auglais et alle- 
lande. 
ide nombreux raide contre le che 
[pèi- de munitions de  Fennenii. 
Les portes en iachines ont vi von 
Ÿ - ar 
sidérables des deux vite. 

Lu 


Peu Dovant le desein niuit- 


population cire eut 


lfeste des Allemands de d'uuire 
lavetématiquement an vike le 
Lois avec leur artilerie. le ont 
! Lmné Por 


vernomeont français à à 
idre à la popniation civile de se 
retirer. 

MARDI 10 AVRIL 
Bell anglaise. 
Hroupes anglaises ont fat 
lavance de deux à trois inilles en 
iprofondeur sur un front de 12 
(milles «'endant de Ilénin-sur- 
| Cojeul, au sud-est d'Arras, à Cri 
jvenchy-eu-lioheile. De grandes 
perles ont été inffigées à l'ennemi. 
plus de 9,000 prisonniers ont été 
faits et 0 canons capture La 
vante £c pourEuit. 

Les l'unadiens y étairnt.Tes 
troupe canadiennes ont pris part 
à cette action mémorable, Ce sont 
elles qui ont enlevé la cûté Var. 
fameuse par les combats sanglant 
dont elle a été le théâtre. Elles 
ont fait pour leur part 2,000 prie 
SONICTR, 


réctoire Les 


a ——— —— 77 —————— 


Un déficit de 50,0600,000 de 
boisseaux 


Le nuuistore de l'aorieulture des 
Etats-Unis vient de publier un 
rapport qui démontre que par sui- 
te de diverses causes chinatériques 
défavorables, la récolte de blé d'hi- 
ver, pour 1917, sera. chez nos voi- 
ans de 50.000.600 de hoiscaux 
inférieure à celle de 1916. Pour- 


Les Anglais ont exécuté 


uuc 


“Un fait historique sans égal” 
“Nous comprénons tous que 
quelque chose de grand, qui sut- 
paxe les événements politiques. 
vient d’être accompli, a dit le pre- 
anier ministre de France M. Ribot 
dans un discours qu'il a prononcé 
à la Chambre des députés. “L'en- 
uée dans celte guerre à nos côtés 
de la démocratie ia plus pacifique 
du monde, est un fait historique 
sans égal. 

Le premier ministre a prononcé 
son discours'en présence cles re- 
présentants des corps diplomati- 
ques. Les banquettes ministériel- 
les et les sièges des députés étuient 
tous occupés ct les galeries étaient 
bondées. | 

“Après avoir tout fait pour nous 
prouver son attachement à la paix. 
dit M.Ribot, la grande nation amé- 
ricaine déclare  solenneliement 
qu'elle ne peut rester neutre dan- 
ce grand conflit entre le droit et ki 
violence. entre la civilisation et la 
barbarie”. 

Une imesure de guerre à G6 pré- 
sent à la Chambre des dépuiés 
qui pourvoit à FutiHsation du port 
de Brest par lee Forces navales 
antriennes, si nieessaire, 


Les commentaires de la presse 
française 


jicristhques de la presse, sont ceux 


du Tops qui dit: 


} 

ns 

| Parimt les 
i 

Hu 

histoire de ‘Amérique, une date 
ménurable dans Fhistoire de Thi- 
manité Depuis plus d'un site. 
i1 h D h Cr . ” . 

Lt portique américaine était de ue 
ps se acier aux querelles de l'Eu- 
La violence de lAlernagne 


! 
} 
| 


5 
Î 


LD. 


0 de 


duix 
“nations, la politique agressive des 
: Fohenzollern à forcé à entrer dans 
Îlt uuerre un peuple dont le désir 
lurdent était de rester neutre. 

"Dans Je passé, la France a rem- 
pli envers l'Amérique des devoirs 
que jui dictaient ses principes. 
Aux Fuats-Unis. qui aujourd'hui 
paient leur dette à ces mêmes prin- 
cipes. nous 6ffrons. à l'heure où ile 
&e joignent aux soldats qui com- 
battent pour le droit, l'accueil fra- 
ternel d'un peuple, édaré p: 
trente-deux mois de souffrances 
pour la canse de la liberté”. 

Le T'etit Parisien dit: ‘Les 
Liats-Unis entrent en guerre uon 


pour satisfaire des désirs de con- 


quête. mais pour défendre les 
droits de Fhumanité. Leur dé- 


sinicressement reconnu accentue 
ct éclaire le caracière de la zuerre 
que toutes les démocraties désor- 


Alex BRUNTON 


ROBES ET MANTEAUX 


DE TOUTE MODE 
POUR DAMES 


EDIFICE K. of C. 


Entace du théftre Orpheum 


itant la superficie ensemencée en 
: 1 », Î 
blé d'hiver était beaucoup plus 


lconsidérable que celle de 1916. 
On comprendra facilement la sen- 
[sation qu'a crée dans fous les 
milieux cette révélation. Ausai la 
nouvelle at-elle cu sa profonde 
répereussion dans les Halles à Dé 
de FOuest canadien. A Winni- 
peg, la nouvelle était connue de- 
puis quelques minutes sculement 
et déjà le cours des blés américains 
y montait de 12 points tandis que 
Üles blés canadiens atieignaient des 
prix qu'on n'avait pas vus depuis 
50 ans. 

Au moment où les ennemis 
de l'Allemagne comptent plus que 
juvais sur les Etats-Unis pour leur 
approvisionnement de blé, à l’heu- 
re ou la République voisine entre 
elle-nième en guerre, ‘on conçoit 

facilement tout ce qu’il y a d’in- 
quiétant dans la situation que ré- 
vèle le rapport du ministère "de 
Agriculture. Voilà qui ne con- 


tribuera pas à diminuer le coût de 
la vic. 


‘ Courtiers en grains 


Nous sommes en état de.donner le meïlleur service possible à 
tons les fermiers canadiens-français, lesquels emploient le mode le 


plus avantageux de vendre leur 


chars pour être vendus à cormnmission. 


Nous sommes aussi en conta 


vons en tout temps obtenir les meïlleurs prix possibles pour ‘ous 


les genres de grain, quelque mé 


: Lorsqu'il est désiré, nous faisons des avances généreuses sur 
véception des connaissements, et entière remise sera faite aussitôt 
que nous aurons reçu l'avis du déchargement à Fort William ou 


Port Arthur et que la vente aura 


Nons nous occupons avec soin et promptitude des ordres sur 


“Option”. 
Nous sommes à vos ordres. 
sur les prix du marché et sur la 


une compagnie essentiellement française. . 

Quand vous avez un char à expédier, ayez soin de le consigner à 
destination de Port Arthur si votre point d'expédition est sur la 
ligne du C.N.R.; à destination de Fort William si le char est trans. 
porté par le C.P.R. on le GT.P, 
“Notifiez Le Comptoir Agricole Limité, Winnipeg”. 


Adressez toute correspondance relatire au grain à 


300 Grain Exchange, Winnipeg. 


Un essai vous convaincre des grands avantages qu’il y a 


patroniser notre compagnie. 


: 300 Grain Exchange, 


“C'est une date mémorable dans: 


acte plus forte que cetie politiqie, 


LE COMPTOIR AGRICOLE 


Ecrivez-nous pour être renseignés 


Une autorité de Cincinnati-dit 
| ‘comment. sécher les.cors. et 
les durillons et les enlever 
avec les doigts. 


Hommes et femmes tourmentés 


par les cors, cessez de souffrir. 
Portez les chaussures qui vous 


tuaient presque auparavant, dit 
cebte autorité de Cineinnati, quel- 
ques gouttes de Freezone appli- 
quées directement sur un cor où un 
durillon douloureux arrêtent a 
douleur immédiatement et ils peu- 
vent être rapidement enlevés, ra- 
cine et tout, Sans souffrance. 
| Une petite bouteille de Freezone 
coûte peu de chose, dans n'importe 
quelle pharmacie, mais elle suppri- 
liuerx positivement tout cor où du- 
lyilon. dur ou mou. Vous devriez 
l'esaver: le remède est. peu coû- 
leux et il ne vous irritera pas la 


ipoau. . 
"Si votre pharmacien u'a pas de 
Freczone. dites-lui de s'en procurer 
au magasin de gros. C'est une 
‘magnifique drogue qui agit chaque 
fois convme un charme. 


; 
EEE emmemmemrenemmamumenmnselaued 
{ 


lmais associées font à l’impétialis- 
me ct au despotisme’. 
Î M. Alfred Capus écrit daus le 
:Fiquro que cette date mémorable 
marque le moment où tout le 
linonde comprend le seus protond 
guerre de 1914 et l'impossi- 
de vivre en Hberté sur la 
avec une Allemague puis- 
et armée. 
Gaulois déclare: M. Wilson 


isante 
: Le 
ju'a pas manqué de répondre à 
cnatre attente. Dans le Journul, 
le sénateur ilumbert écril que 
t'est ht condamnation moiale de 
"Allemagne, que son sort est sccilé 
nent iuévituli 


Le 


t mon châte ic. 


D 


| M. Foster s'explique 
{ et 


L'honorable Foster, pris a par- 
tie, à propos de la vente du blé ca- 
nadien au gouvernement anglais, 
par M. J. A. Maharg, président 
de l'Association des Grain Grovwers, 
qui avait qualifié l’offre de ‘du- 
perie politique”, faite par le gou- 
vernerment canadien et non par le 
gouvernement anglais, a cru bon 
de se justifier, 

Le aninistre a déclaré qu'il s'a- 
giæait bien d'un achat anglais, 
fait par le gouvernement anglais 
pour de peuple anglais. Le prix 
a été proposé par le gonverne- 
ment anglais et était bas sur Ja 
valeur fixée par le gouvernement 
pour les blés anglais et australien. 
Le gouvernement canadien « joué 
le rôle d'intermédiaire entre Je 
jgouvernement anglais et Îles pro- 
jducteurs de blé de l'Ouest. Sir 
(Gcorge Foster, comme ministre du 
Commerce, a transmis l'offre du 
gouvernement anglais au conseil 


TAILLEUR CIVIL 
- ET MILITAIRE 


Avenue Centrale 
Téléphone 2907 


à rasponsabliité ‘imitée 
Canadiens-Français 


grain lorsqu'ils expédient leurs 


ct constant avec le marché et pou- 


diocres qu'ils soient, 
été terminée, 


manière d'expédier. Encouragez 


Ecrivez sur le connaissement : 


la compagnie, 


ES 


_ Winnipeg, Man. 


\ … 


tant, UE 
à transmis 


la réponse 
aw gouvernement anglais er le rôle 
du’ gouvernement eenadien dans 
les négociations est - maintenant 
achevé, à moins que le gouverne" 
ment anglais ou les cultivateurs 
ne désirent reprendre Paifaire. 


* Sir George 


RE RS 
Allemands aux Etats-Unis 


p: y'a aux Etats-Unis aciuelle- 
ment, d’après le dernier recensc- 
ment, 8,:53,018 Afler.ands, dont 
2 0118 sonc nés en Allemaune 
sur ce dernier nombre, 889,007 
sont naturaists américains, et 92. 
030 ont signifié leur intention de 
se faire naturaliser. Ji en reste 
297,620 qui sont demeurés sujcts 
allemands. ‘ 


PETITES ANNONCES 


Le conseil de ville de Gra- 
velbourg invite compagnies et 
particuliers à étudier le projet 
de l'établissement d'un systè- 
me d'éclairage à l'électricité 
pour la ville de Gravelbourg, 
Saskatchewan. Corresr-nndan- 
ce, Greffier de la ville. 


ŒUFS A COUVER.-Nare line, 
Ered Island Red, Rhode, les poules qui 
ne craignent pas le, froid. Treize 
our 81.00. PRINCE ALRERT POUL.- 
TRY YARDS, À. TLEMOAL. 


ON DEMANDE-—pour l'arrondisse- 
ment scolaire de Casavant, une insti- 
tutrice bilingue, qualifiée pour la Sas- 
katchewan. S'adresser à M. RAY- 


MOND DENTS, VONDA, Sask. 


if je 


A VENDRE 


15 jeunes étalons percherons, de un 
an à deux ans. 
Aussi, 10 pouliches de race perche- 
ronne, de un an à 2 aus. 
10 étalons et pouliches Clydesdale, 
du même fige que ceux ci-dessus. 
10 taureaux et génisses de chacune 
des races: Shorthorn, Durham; aussi 
des tawreaux “lereford” et ‘“Polled 
Angus.” 
‘Tous ces animaux sont enrégistrés 
et on pourra les voir en s'adressant à 
moi, à Battleford. 

Renseignements donnés par lettre ou 
autrement. Conditions raisonnables 
faites aux acheteurs. 


A. CHAMPAGNE 


Battleford, Sask. 


PRESENTATION de MARIE 
PENSIONNAT 


DUCK LAKE, SASK. 


Cet établissement réunit toutes 
les conditions nécessaires pour la 
santé des élèves et leur agrément 

Le plan d’éducation suivi ren. 
ferme tout ce qui peut former les 
jeunes personnes à la vertu et aux 
connaissances convenables à leur 
SEXe. 

Le programme d'études est celui 
que prescrit le Département d'Edu 
cation pour la Saskatchewan; une 
attention particulière est donnée à 


illa préparation des examens du 


Huitième Grade ou Entrée à JE. 
cole Supérieure. Un cours français 
y reçoit anssi une toute spéciale. 
attention. 

Pour conditions, très raisonna 
bles. s'adresser à la. 


Révérende Sr. Directrice 


UERAIN GROWERS" 


BOIS ET MATERIEL 


Nous avons exactement ce qu'il: 
vous faut en fait de bois. pour 
B votre bâtisse et au meilleur mar- 

ché possible. Cherchez le ban- 
gar blanc. | . 


4 | DEPOTS A. ne 
Prince-Albert et Hoey 
MeDiarmid Lumber Co. : 


D 17ème rue Quest. "Tel 715 


Vous trouverez ici une Éducation soi 
gnée, un cours d’études com le: eu 


parfaite discipline 46 un milieu at 
al, 


Le cours d’études com 

: s d'ét re 
complet adopté par le Rave ours 
de 18 Saskatchewan, de plus: "20 

Le français est e ses 
dans toutes les classes nt 

Leçons de musique, de pei | 

) s , int 

dessin, de travaux à aiguille, de à ïe 
tylographie et de sténographie’ … 


Pour les conditions 
selgnements s'adresser res ren- 


_ Rév. MERE SUPERIEURE 

TT 
A ————., 
ne 


Collège d'Edmonton 


dirigé par les 
PERES JESUITES 
————————_ — " 
Cours classique et cours 
commercial. — Prépare 


S 


à 
toutes les carrières : sacer. 


doce, droit, etc., ét conduit 
à l'immatriculation et aux 
degrés de bachelier—Pros. 
pectus et rénseignements : 


= 

Rev. PERE RECTEUR 
Collège des Jésuites 

Edmonton Alberta 


PENSIONNAT DE ST-LOUIS 


SASK. 


Sous la direction des Sœurs de la 
Providence de St. Brieuc (Fraure) est 
parfaitement organisé pour donner 
aux enfants GATIÇONS ct FILLES, un 
cours élémentaire complet et, si on le 
désire, un cours supérieur. Les insti. 
tutrices ont toutes-leurs diplômes de 
Réwina. Nous acceptons des pension- 
naires, GARÇONS et FILLES, le temps 
nécessaire pour les bien préparer à 
leur première communion. On ensei- 
gne d'après les méthodes les plus ré 
centes la musique et la peinture. Le 
chant et l'élocution sont sous la di- 
rection d'habiles institutrices. Le 
pensionnat comble une lacune bien 
grande dans l'enseignement. Le prix 
est très modéré. Confez-nous vos en- 
fants et nous les formerons à la vertu 
tout en leur donnant l'instruction né- 
cessaire an succès. 


PENSIONNAT DE NOTRE- 
DAME DU SACRE-COEUR 
dirigé par kes 
FILLES de la PROVIDENCE 


HOWELL, - SASk. 


Cette institution à pour but 
de donner aux enfants uns 
éducation chrétienne. Le pro- 
gramme scolaire comprend 
tous les Cours d’études de 
l'école séparée, en anglais et 
en français. 
Les petits garçons au-dessous 
de onze ans y sont admis. 
Pour renseignements particulien 
s'adresser à le. 


Révérende Mère Supérieure 


MONUMENTS « PIERRES 
TOMBALES 


Prix de $10 
et plus 


Catalogue gratis 


SASK, MARBLE and 


CONSTRUCTION 
C0., LTD 


119, 8e Rue Est 


our le otre 
-Pour le pain et les gateaux, c'est not 
fameuse farine de premiére quali 
Empire Patent 
Cooks Pride 
rréz qué beau- 
Vous verrez que chaque sac donne ii 
coup plus do pain et de biscuits, pie 
“blancs, d'un goût délicieux eb are de 
toute autre farine en vente. , a OM té 
Je‘prix. mais On 5€. rappelle la 4 
de nôtre farine, :.. . 
THE: ONE NORTHERN MILLINS 0 
Der, 242. , Casier PosraL 238. en j 


Le meilleur élément | 


 emaine Sa . r. 
a S n semaine pour voyäger eë 


des“ 

. 4 Es AM. Euny, de Rasetrwn: 
NE. NOÙ el, de Gravelbvourg ; e Û 
prie Morrissette, de Kiu- 


« aritre: N 
: dt quelques autres prêtres de 
n. | 


pure ann ce m'était pas une 
mm: D'autre a voyage c'était éertaine- 
É ne Semaine d'église. et le ven- 
E _enŸ nt dans l'après-midi, au moins 
D Qu personnes se pressaient 

Un gite magnifique cathédrale pour 
pe D nelet jes souffrances du Sauveur 
Le aan le chemin de croix. A l'ot- 

fe du soir, Mgr l'archevêque ft This- 
M Lire de Ju passion à une foule atten- 
E + MORTE. 

Fe ae Tassista nce toujours de plus 
: : plus grande aux offices du Saint 
É roaire. il est &ident que les catholi- 

ques augmentent en ville et bientôt 

4 feudra d'autres églises. À quand 
M que église pour les Canadiens ?" Nous 
Due somnes Dis nombreux, .muis nous 
| gogmentons enerre aprés avoir Subi 
bien des pertes pendant trois ans: 
M parmi les nouveaux arrivants, "NOUS 
D tenons à citer une Jeune demoiselle 

grrhée cle notre anti le Dr Roy Je 
À Aoutin du vendredi saint. Le Dr est 
M out radieux et il nous dit se porter 
D pen ainsi que a maman. 

Notre président de l'Association, la 
fr Godin, était de passage cette se- 
À paine en route pour Île beau pays de 
Fi, fillos Enneb, M. le Dr vient de pas- 
DE er quelques MOIS Es New-Y oTk b nous 
Bpous attendons à VOir W flow uncl 
D often de se nouvelles connaissances. 
. y, Charles Ouellet est malade & 
Maumnital depnis quelgues jours, mais 
Mes maintenant en pleine convales- 

qenre. 

M 1 Gaipauit est venu prenûre uas 
Dustin ave Lt Canadian Consolidated 
Dubter co, . 

HO ère Libert est passé en Toute 
: pur Willow Biunch et nous SOMMES 
D heureux de voir que Son congé à ËLE 
Donne un pen. otre 

B ardi, notre fameuse ‘soirée de pa- 
Eers, dont ons donnerons Un Coupe 
Re rendu nu prochain numéro, Mous 
Bass en profiter pour nous Coinpter 
HAUTES 

K, Denis, de “la Cie Coopératire du 
corcé" de Winnipeg, a passé Ja sv 
Banune eu sie et se dit très content 
D du chitre d'ataires. M. Denis place 
Ni lement es inarchandises françaises 
De cer M du clergé et dans les ma- 
Mouus eur lu qualité et le bas prix 
Ms deux énormes. “atouts” dans Je 
Des d'un nuehand. D'ailleurs, pour 
Bus eheorageuns les nôtres. 

Les életions s'en viennent Jente- 
Maueut muis sûrement. SONgEOUS-Y ef 
Sas amtenant tandis que les conver- 
Bic sont à se faire, ° 


d de 


DUCK LAKE, Sask. 


ALORS 
éme à Noël, l'église était trop 
De tous les coins de la pa- 


$ 


Brosse. on vx senu faire ses pâiques— 
sus at jour! soir les belles décora- 


fosse entemire ]a jolie messe nou 
Dci. 
B Tuus eus braves gens viennent. na 


iCo-Éana 


B L'OUEST 


: TITANIC, Sask. 


. On'se réveille 3 Titanic. 
printemps. 14 sève est en marche. 


- Notre bureau d'école s'ext fait re- 
présenter à la convention des conusis- 
saires d'écoles à Rügina par M. Pereh- 


SCGrÉTüILe, 


mans io. notre nouveau 


C'est le 


Quand on a une école qui s'appelle S1. 
Jean-Baptiste et que cêtte méme École 


est fréquentée en grande n: 


servit par 


des enfants de race franenise, on ne | 


peut rester cit arrière, 


pi. . 
--Notre nouveau cercle littéraire 


fait d'heureux débuts sous Ja conduire 
\ La snirée o7- 
purs au profit de la Croix-Rouge 
: Nos fé ‘ertations 
à l'organisation et aux jennes aux et 
demoiselles qui ont paru sur a avène, 
Messieurs les artistes, nous apprécie- 
rons vos efforts et nous somines prêts 
à applaudir à vos Succès. 


de M. Berchmans Rio. 


& été un vrai succès 


nets 


pérons vous revoir Lientôt sur la seërie. 
| —ÂÀ a majorité de trois vois, les 
contribuables ont décidé de se batir 
une nouvelle êvole au centre du dis- 
trict. L'ancienne bâtisse servira pro- 
vablement de salle paroissiale et reni- 
plira une névessiié depuis longtemps 


réconnue, 


en que lus deux partis avaient des 
raisons importantes à faire valoir la 
lutte s'est faite coutoisement et Pu- 
nion rêgne toujours parmi nos gens, 
cepet- 
dant c'est un cerele Jocal de T'A.CF.C. 
Anis. il vous reste encore un peu de 
C'est à 
ce sang rose et vermeil qui peut on- 
cher à f'erreur. inaîs Qui 9e ennpait pas 


 icheté que je Fuis appel. 


—UÜne chose nos manque 


sang français, j'ose l’espérer., 


Parlez-on à Ja iison et avec les voi- 
sins et nous Verris si quelqu'un de 
POUTTOHS 
avoir natre fête di Sonvenir francais. 


ces jours nous auvsi  nons 


La main dans la main 


langue et des défenseurs de nos lois, 
pm 


ARBORFIELD, Sosk. 


—L'honorable Marlin, premier mi- 
nistre de la Saskatchewan, doit «voir 
reuu Miintenant notre pétition con- 
cernant Le futur chemin de fer d'Ar- 
Cun- 
wings ont recueilli les signatures, lun 
parmi les Canadiens français et J'au- 
La population 
des trois municipalités, New-Uspaade, 
Nipawin, est nnanine 
pour réclamer à grands evis ce che 
Nos fermiers sont à 96, 
et des 
attendent 
La même re- 
quête est adressée à Sir Robert l'or- 
den, preinier ministre du Canada. La 


puissante 
Î 


borfiela, MM. FF. Konerv et A. 


ire parmi es Anglais. 


Arborfield et 
min de fer, 

46 et 50 milles des 
milions de minots de 
un moven de transport. 


vouars 
Dié 


des 
le 


Association 
Growers est l'insniratrice 
donble pétition. 


Notre député, M. Tohnson, de Mel- 
fort, est venu à Tisdale mardi 3 avril 
H s'y est rencontré ñver les conscil- 
New-Osroode, 
Nous n'a- 
vons pas cueore de détails sur ce qui 
s'est passé dans “eite conférence po- 


less municipaux de 
d'Arborfield et de Nipawin. 


litique. 


Samedi, 31 mars. ent lieu dans }« 
salle d'école une assemblée générale 
des contribuables de la municipalité 
Parmi les questions dis- 
& Hit sur les fimures, non pour Ctaler lentées. celle des travaux des chemins 
Bic Peaux habits, emume dans les vil- [fut la principale. 


d'Arborficld. 


es- 


at tous essem- 
ble nous fjoindrons les groupes déjà 
nombreux des propagateurs de notre 


Grain 
cette 


É Disons que nos 
commissaires Out compris leur devoir 
sur ce puit et Pont aoblemsr, aecons 


< 


Dis mais pour faire toilette neuve à [sion très favorable aux fermiers pau- 
{vres: c'est que 165 iravaux à faire pour 


Lleur £meos, 
: AUITTES 
Ex jeunes de FA, © F. C. se sont 
sérieusement à Aébuter sur 
NH: Certains ont dû faire pour 
Les de lonwmes courses les soirs de ré- 
pution Ms l'ont fait gaiement pour 
WL» kate cause, et ont maintenant 
les ebcouragements du publie 
Dit salle de l'Ecole Stobart. 
Este stimulant de l'exemple? désir 
dieu? nn proupe de langue un- 
| Stst aussi this en branle et 
pre que soirée pour le 12 courant. 
fe prit de Lx Croix Rouge. 
detrtonr 8 
Me Arehanibauit est  revenne 
, ê La 
de Montréal, of ele à passé Fhiver, 


M boue de vos tautes Mile Gagnier. 


Mie 15, Hamelin, née Marge. LHou- 


à k, ei décédée Li semaine dernière à 
NS de 96 ans lle avait va Je 
sed Jours des wrindes chasses au 
pe dis in prairie, Ceux-là «ce 
RO Le Jus eu plus rares 
; : s rares, 
Mabgrss = 
, on joe 
la L lues doif s'absonter quel 
je NUS à Oiiawa, où «a mière 
D de mourir, 


L 


l nt 
RON 

de 150 au 
Tannaisee, 


- à souserié le montant 
fonds de Propagande 
A lab Î 6 

Le sx 0 Rioux de St. Téandre, 
D SEE Visit chez M le curé. 

2 és voanfrères 
ve ke curé 
nt jeudi de 
Es Huiles, 


un 


“ 


1 de classe. 
Pherrinult est une ñ 

ruier chercher les sain- 

a ÉTONRETES 
Sig, à M, 

Ra uit pe 


endn sa maison. sise 


d'obtenir de 11 

en NN contrat assez canciré- 

Ds ‘ire qe AL Côté a les 

De satin tt le matériel vouius 

Ke Re fre tons ceux qui veulent 

LUCE dans la construction, 

x x intéressés. 

si ere! jvlbhe Lreton de Matrice ré 
au Village avec toute 


ri PNieic 
4 nie TS 
M. n 
w cn lerron est à faire faire 
É ombre à # nouvelle maison: 
Fenr amer po ë itunes gens sont venus 
Si Ja nt travailler aux semien- 
5 Neige peut disparaître pour 


8 bon, it 
ce LU He man £ ne 
Ke tültiver Ja terne pas de bras 


PL Beaulieu 


résidant à Win- 
dun an. est re- 


S $ , 
Sante, son industrie toujours :fo- 


LE 


Pour ‘aider. .son ! 


| 
RU 
MONTMARTRE, Sask. 


PO EN EE NP SERRES 


mois 


paver les taxes de doux ans pourront 


ètre exécutés dès cette 
plètement si on le désire. 
oxition teudant à étabiir un 


année con- 
Une pro- 
chef 


unique de ces trasanx pour toute Ia 
municipalité fut reponssée: on en res- 
tera à l'ancien système d'un surveil- 


lant par district. 


On prit une déci 


Ja municipalité an- 


va le plein contrüle des subsides dn 


gouvernement. 


Dans cette assomhiée, le maire don 
na lecture de la correspondance échan- 
gée Pannée dernière entre cette munt- 
vipalité et celle de Shamrock au su- 
jet de la proposition tendant à ostra- 
viser dans les écoles toute langue au 


tre que l'anglais. Shamrock 


avant 


répondu qu'elle visait. Pallemand et 
nou Le francais. nos édiles, comme on 
le sait, ont trouvé j'explication sa- 
tisfaisante (!) et ont voté telle quelle 


Ja fameuse proposition. 


Tes Commissaires de l’école 4'A- 


üingion ont recu du 


voutre du district. - 


M, Onésime April nous est reve- 


sement dans sa famille. 
MM. Amable St-Smand 


absents depuis Je nouvel an. 
également revenus duns Ta paroisse. 


ment ét s'est rendu à l'hôpital 
Prince-Albert. 
0 


uaurs 1917. . k 
Sommaire des décisions nrises, 


est In et appronvé. 


un mille plus à l'Onest, 


3. Cinq “serapere” pour la division 


trois, quatre et  einq sont _ com- 
mandés à la maison FH. A Knight 


de Régina. ainsi qu'un ‘grader Chom- 


pion” pour és Divisions 1. 4 et 5. 


4, Tes contribuables pourront payer 
leur taxes municipales âvec leur ‘tra- 
vail sur les chemins publie comme les 
au même prix que J'an- 


années passées 
née dernière.” 


5. Une bâtisse municipale de 20x:1 
pieds. à un seul étage, sera constriife 
immédintement sons la direction na 
nu, con- 
Frigon 


comité composé. du préfet. 
seiller MeLeod. de M. Roland 
et du sécrétaire. 


6. Dü:sgrain de semence seTi fourni 
aux habitants dont la récolte A êté 


abimée ‘par Ja grêle .en 1916. 


. 7. Un sécours pécuniaire 


a ! L PR SIT RE 
Richard pour.trois mois conse eutifs. 
apr assemblée du Cor 

à 


:8.. La. prochaine asset dun * 
seil'se ‘tiendra le ‘dernier. suinçdi” 
‘de mai: ‘2. > 


: 


Municipalité de Saint-Louis- 


Assemblée du conseil Municipal, 31 


1. Te rapport des auditeurs -God- 
frev, Ieatheote & Nicoll” pour 191 


9, La maison d'érole de l'arrvondisse- 
ment “d’Arronne” sera éranspori£e il 


| 
Département 
l'ordre de faire transporter l'école au 


nu de Taflèche et il restera définiti- 


Joseph 


Mrisgchois et Pierre Tudoi-Peautioen. 
; sont 


A. Joseph Lebras, qui travaillait 


à leesane, est tombé malade subite- 
de 


e 


baissante, . 2 

—Mme Rose Labrosse.a ouvert 4m 
salon de coiflures pour demoiselles et' 
dames au magasin de feu Hortidas 


demeurée recon- 


Labrosse, Elie s'engage à remplir 
ques soit et goût toutes leÿ commän- 
des. ‘ 


Tout est cher. Pourquoi ? 


Le coût de la vie absorbe tous les 
esprits. 


par Ceorges Pelleiier 


at 


AI. Geages Pelletier. 


Devoir, vient de publier à ce sujet 
une brochure de plus de GD pages, 
réimpression de deux articles docu- 
mentés qu'il a publiés d'abord dans 
la Revue trimestrielle canudienne, 


de 


vrier 1917). 


Montréal (novembre 1916, fé- 
M. Edouard Muni- 


petit, professeur d'économie politi- 
que à l'université Laval, à Mont- 
réal, en à écrit la préface. où ii dit 
que AT. Pelletier à remarquable- 
ment exposé un problème compli- 
qué et de la plus préssume actua- 
Rte”. La Presse, le Canadu. VAe- 


tion catholique et le Progrès du 
Golfe ont déjà ajouté lenr Hmoi- | 
gnage à celui de M. Montpetit: 


’A 


cès 


de M. Pelletier n'a rien d'étonnant. 


\ 


ction cathodique dit que “le suc- 
de librairie qu'est la brochure 


lorsqu'on en connaît la valeur.” | 


Le 


ns mue 


NE PPT IN TI PPT PI I NL PILE VT 


'ÉARAASRSSRSSSSSSASSSSSRSDDDRSRES 


ll Nr 


w 


de S10., par: 
mois est accordé À la veuve Thérèse 


+ 
À 


Progrès du Golfe, de 


4 


en général. 


une -étüde économique pour 
êtie compris de.tous et qu'il y a 
arfaitement réussi”. C'est un 
favail impartial, sans aucun par- 
JE pris politique et qui doit inté- 
resser les hommes d'affaires, 
hommes de profession et le public 
e Cette brochure, de GO 
pages, outre & graphiques mon- 
tant d'un coup d'œil la hausse pro- 
gressive du coût de la vie au Ca- 
nada, de 1890 à 1916 inclusive- 
ment, se vend par la poste, frais 
de port compris, 25 sous l'unité, 
ou $2.50 la douzaine, port 


N 
et 


les 


lai? 


Du ler Avril 1917 jusqu'à nouvel ordre nous paie- 
rons les prix suivants pour le gras de crême à votre sta- 
tion, 


Gras de crême douce 41 cts la 1b 

Gras de crême aigre No. 1 38 cts la Ib 

.… Gras de crême aigre No. 2 35 cts la Ib 
THE PRINCE ALBERT CREAMERY CO, LTD. : 


Û Prince-Albert, . - Sask, L 


_ - _ 


_ 


_ … Ca 


charge de l'acheteur. Le deuxiè- 


ime et dernier mille, mis en Hbrni- 
rie cette semaine, promet de s'épui- 
ser promptement,—le premier mil- 
le s’est enlevé en une semainc,— 
dé sorte qu’on ferait bien d’adres- 


QUAND VOUS VOULEZ DE LA FARINE 


vous voulez de la bonne farine, de la farine qui a 
vieilli comme il faut dans un endroit convenable, 
de la farine sèche, bien aérée et exempte d’odeur. 


ser au plus tôt sa commande à l'au- 


teur. Roeruises spéciales aux librai- 
Adresser toutes les comman- 
des à Fauteur, au Devoir, à Mont- 
réal. 


ref. 


F 


On dit que la navigation sur les 
grands lacs se trouvera {rès vetar- 
dée cette année et lon n'escumpte 
guère le transport du grain avent 
de 25 avril, 


a 


EX x 


D'après des statistiques présen- 
tées à lu Chambre des l'onsnunes 
anglaises, 81 officiers 
hommes de larnce cauadienne en 
rance auraient élé fais prison- 


ot 


tunouski, | sers par les Aller anrs. 


Ferme à vendre ou à louer. 


À raisou de saisies pour hypothèque et agissant comme fidei commis de 
propriétés nous avons de bons quarts de section de terres à vendre à 


très bas prix. 
à un homme sûr. 


In certæin cas nous vendons sans paiement comptant 


Nous avons des fermes à louer sur paiement en moisson ou au comptant 
Pour tous renseignements adressez-vous à 


The Bradshaw Agencies Ltd 


EDIFICE McKAY & ADAM, 


PRINCE-ALBERT 


Canadiens en sarde 


Pourquoi donner votre argent pour du 


tabac qui n'a que le 
mais pas le goût. 


nom 


canadien 


Fumez donc les déficieux tabacs natu- 
rels, en feuille ou haché de la 


Gie de TABAG MONTCALM, de Joliette, P,Q. 


et vous serez sûr de fumer du vrai tabac 


canadien. 


Ecrivez et demandez des listes de prix 


RADARS RD MAR RRAREReRDSE 


BANQUE D’'HOCHELAGA 


Capital autorisé, $4,000,000.00 


Capital payé, $1,000,009.00 


Fond de réserve,.$53,700,000,00 


Bureau principal 


DEPARTEMENT D'EPARGNE à toutes les succursales et 
intérêt payé aux taux les plus élevés, deux fois par an. 


EMET des LETTRES de CREDIT CIRCULAI- 
RES pour les voyageurs; ACHETE traites, 
argent et billets de banques des pays étran- 
gers; VEND des chèques sur les principales 
villes du monde; S'OCCUPE avec éfficacité 
de coliections à faire dans m'importe quel 
eudroit du Canada et des Etats-Unis, 


OUVRE des COMPTES CONJOINTS au nom du 
‘ ou de ka FEMME de sorte que l’un ou” 
l'autre peut transiger les affaires de ban- 
Ceci est très avantageux en cas de 


Vu 


que. 
décès. 


Toutes transactions par la poste recoivent une 
attention minutieuse et empressée. Un comp- 


MONTREAL, 


Autres suceursalss à 
\'ousst de Winnipeg 


GRAYELBOURG, Sask. 
G.-P, dessop, Gérant 


Edmonton, Alta 
Alex Lefort, Gérani 


ne 


St Atbert, Aîta 
JR, Gadoury, Gérant 


Si-Paul-des-Métis, Alta 
C. Lessard, Gérant 


9 8 96 


te de Banque s'opère facilement par malle. 
AGENTS aux ETATS-UNIS, en FRANGE, en ANGLETERRE, en ITALIE et Ailleure 


# . 
Succursale - PRINCE ALBERT, Sask. 
JE. ARPIN, Gérant 


Len 


ommes les agents exclusifs pour les ch 


R 


ê 


LÉ RenS 


QUAND VOUS ACHETEZ DE LA FARINE 


chez nous, vous êtes sûr d’avoir votre marque fa- 
vorite dans les meilleures conditions possibles, 


NOUS VENDONS DE LA FARINE 


du grain et des fournitures de toutes sortes pour 
| les poules, maïs rien autre chose. 


J. A KLEIN 


2,187 - 


102, 8ème rue Est Téléphone 2701 


EEE 


SAXON“SIX”| 


L'expansion de la force motrice du Saxon Six est de 
90 pour cent plus facile que celle de n'importe quel 
automobile à 4 cylindres du même prix. 

Voilà pourquoi le Saxon Six est plus rapide, plus 
simple et à une plus grande puissance de traction. 


Ei 
Grand automobile de tourisme pour 5 personnes 


| 


Le Saxon Six se vend 51179, inéoe, ont 


ddbhtbibbiisisstistiiss4 sis st tt ss 


7 
LS. 
Fe 
EG 


DETAILS :—Nouveau modèle de caisse; caisse plus grande; ‘ 
fini mieux soigné; freins de 12 pouces; ressort d’arrière, genre 
“cantilever de 2 pouces: arbre à manivelle; pare-vent incliné ; 
capote nouveau genre; nouveau modèle de garde-boue; méca- 
nisine placé sur amortisseur; ressort de soupape en vanadium 
chrom£&: carburatenr nouveau modêle; empattement de 112 pou- 

ces: léger motenr à 8 cylindres, très rapide; pneus de 39x54 
pouces : Jantes démontabtles: double système de démarrage et 
d'éclairage; Essieux Timken; Coussinets Timken et une foule 
d’autres améliorations utiles. 


‘’SAXON SALES COMPANY 


Aux soins de Jackson Garage, Agents, Saskatoon 


| 
| 
| 
s 
| 
| 


Agents demandés dans toutes les villes et tous les 
villages de la Saskatchewan. Lés automobiles se 
vendent au comptant ou à terme. Les autos d'oc- 
-casion sont acceptés en paiement partiel des neufs. 
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D. COUGHLIN & Co. 
MARCHANDS D'ANIMAUX, A COMMISSION ET AGENTS 


CLambre 10, l:difice Exchange. Marché aux animaux, St. Boniface, 
Félüphone du bureau, Main 5712 


Nous sommes en relations avec les Cies les plus solides de St Paul, 
Chicago. Montréal et Toronto. Les clients qui désirent expédier des ani- 
maux à quelques-uns de ces centres, peuvent le faire sans frais addition- 
nels. Les consignations sont sous notre surveillance, et nous y voyons 
avec diligence. 

JNDEURS LE DETTES A CORNES VENDEURS DE PORCS—Alex Miller 
D. Coughiin. d.L. Coughiin VENDEUR DE MOUTONS-—Pete Jordon 
J. L. Armstrong 


| 
| 
| | 


‘Aux lecteurs du “Patriote” 


Permettez que je recommande à votre bienveillance ainsi 
qu'à celle de vos amis, le modeste opuscule, - 


‘La famille et le mariage chretien” 


+ ALBERT, O.M.L, évêque de Prince-Albert 


En vente: Rér. P. Gabillon, OM, évêché, * Prince-Albert, Sask. ..: 


. Lrix broché: “+ + 0.56 franco. .ou "8 francs franco 


“Mouvemént L’ Association 


de l'A.C.F. 


Notre souscription 


L'Association Interprovineiale 
est maintenant en pleine voie de 
| formation el nous sommes houreux 
ide- constater que les Franco-Cana- 
|diens, soit de La provinec, suit du: 
idehors, ont très bien compris cel 
‘projet. De tous côtés ou en parle ! 
cet l'on se rond compte de limpor- | 
rance de cette nouvelle aocintion. | fut pas fâché du tout d° entendre sonlä Dieu que je les eusse écoutés 
Les résultats obtenus sont irès en- hancien ami de 


Le S février dernier. le Cornité} 
exceutif de ASC. FA 
gaublie son premier apprl en faveur: 
dun Fouds de Propagande fran-: 
Nous croyons opportun de 


. jrisait @n 


faire aujourd huiune courte revue 
des résultats obtouus et her travail: 
qui reste à frire. 


li couramennts ét t angurent bien POUT | Jusque-Là, il était un peu effravé de 
t'e sert pour HOUR I CXCeUON- 


lovanit : î 
TU il enir. faite au bas de la lande: et il eraignait :qu ‘il me dirt 


3 y [AS AR se 1 
te occusiün de réitérer à fous cé Les directeurs se sont déjà à ns lde le voir essayer de renvoner des vela- 


»n vertu, dès la première, 
qua ont bien rt. de ! ia l'œuvre et sont actucllement en |éoment 
heure, favoriser notre ecurre patrio- | 
fique, n6s profunds remerciements 


ec d'encoursger dans leurs bonnes 


ietentionus vene ani n'ant pu en 
leur désir 
Propagunde 


dant pas dire que nous somRnnNeEs Et. le cœnr léger, il descendit «nu: 


buer où Fons 


u 
ontre. Dieu, et par | 
conséquen pour-le-Diable; quand’ mé- 
ne Îl aurait, L'air. d’être. “contre “éer- 
tains .dinbles. ‘ Ainsi, il ne faut jamais, 
Îse luisser prendre aux oppositidns ap”. 
parentes..des- serviteurs. de Satan, Au 
lieu donc de. regretter cette’ sacoche, 
endiablée, remercie Dieu. d'être délivré. 
lun même eoup de toutes les :. diuble- 
ries.. . . | 
Et maintenant, commeñce À. mener 
tout simplement 14 vie’ chrétienne, 
A icomme les bons ehrétiens qui t’entou-. 
‘rent, . 
LENS SE CONV ERTIT ,prit-i sérieusement, tes eonseils, | Sur ces mots, maitresse Jchanne : 
Pagrenx ne [me toujours, sont bons e5 sages,  L'Iût ‘sortit du parloir, et Inissa son mari en 

DIU ! tête à tête avec le Prieur. «lin qu'il 
maudire si fort. et Ie souvent dans le passé ! aujourd'hui je ,pût faire sa confession. - 
l'éternité. fveux les suivre. C'est pourquoi. de-| Cette confession fut  longüe: le. 
main, nous irons ensemble trouver le Prienr étant un de .ces confesseurs 
Prieur: et je te promets de fuire ce qui veulent voir clair dans li conscien- 
ice de leurs pénirents, avant de leur 
—Meret, mon ani répondit Jehuu- donner l’absolution. - 
tions trop intimes. au moment du ju-ine. Et comme ta confession sera pro- | Quand Tagrenx eut enfin terminé la’ 

bablement longue, il vant mieux com- | longue accusation de ses fautes, le' 


pas pour Dieu est 


Trerprovinciale | 


TS re Le, - 


és. plus hauts prix comp. 
tants: pour les peaux, les | 
fourrures, les racines de Se. | 
neca, le beurre, les oeufs, 


Prix spéciaux pour les pom. 
mes de terre. : 


Prince Albert 
Hide & Fürs Co. 


ai Rue de la Rivière ouest 
Prince-Albert 


nes vies bises que 


irenier ainsi pour toute 


ta menace que maître Satan lui avait | 


È lmencer s ! È D -‘éparer être Ii fit nue aussi longue " 
avlonc , à . rer des Si tu ne veux plus faire d’affaires mencer dès au jour d'hui à t'y préparer ieux pré 
pourparlers pour se procu lavec moi, mon us Grigou. ne te en faisant tm sérieux ex&men de tous :exhortation, qu'il termina par l6s pré- ne 
stituteurs et des institutrices ca- rêne pas. répondit-il aux impréeations ,tes péchés, et en te recueñllant devant Icisions éuivantes : ‘ M ARCELI 
° ù Ü ù auntes “omune, vous voyez 
j « seiener fe ment les Qu diable. L'our ma part, je ne tiens Dieu pour lui demander pardon. os fantes, YeZ, 
pables d'ens ele è pari aie 1pas du tout 3 ta comparnie. J'en NI Suivant ces sages recommandations {not cher enfant, sont très graves, 
_ide UXx langues. Ceci ne veut CODEN - jou assez. et de reste! ide sa femme. Tagrena passa le reste jet si nombreuses, qu'elle en sont à peu Ï Bois de construction de toute sor. 


ide la journée dans le recueillemeni, près innombrables. Peaucoup s'atta- 


aller conter les nouvelles dresstnt Ja longne liste de ses péchés, lquent directement à la majesté divi- be. Beau bois de Cuiombie, L'orteg, 


village pour 


‘déjà prêts à fournir des institu- tresse Jehanne, qui. comme bien et s'excitant de son mieux à la eontri-ine. De celles-ä, une sincère contri- Chassis, Papier à Couverturas, 


française. 

Ii nous rettout partientirement, 
agreable de compter au hombre ex : 
SGUSCTIPEUTS 


‘teurs. car u0s fonds ne sont pas en-;on pense, les atiendait mec grande ition. 


généreux 
nence le Cardinal Béarn 


Biti Hathieu ‘eez. mais de la manière dont seni- ljoie et son contentement, elle resta-là. : 
séetiionn, HUAUrEU, ? 


Seigneurs 


sal st C'harlebnis. 


Le <nercès blent vouloir aller les choses. ceci jinauiète. Si bien que Tagrena qui, bre d'années. Puis, accompagné de votre prochain, Et, pour eelles-lä, la 
4 SNCCPS 


st Ron te TEST true Le 
L Ê 4 ‘tes Les Personnes de langue fran- lñ la joie de me voir échapper à VEn- 
frop heut pour ue pus tron- 

res des iucitateurs toñebreur clen- 
2housiisten F'epeubatene sf trop 


catégorique 


l'opportunité da mnrencni lqure 
le Coste 
ox sacs ls 


agdes de dr prorine di Hub nt 


Mais, il + asait si longtemps : tion. un sérieux ferme propos de chan- (dalles), Pieds d'escaliers tourné 


impaticnec. iqu'il ne s'était contessé, et qu'il n'a-'ger de vie; avec les prières. jeñnes et êt 
:core suffisants Pour nous permet; Élle fut bien contente d° apprenure | \vait prig. qu'il fut bien souveut obligé iautres pénitences que je vons ai im- pr 8. 
e venir en atde à l'heure ac comment les choses s'étaient passées. d'avoir recours aux conseils de mai-: jposgen tout à l’henre, vous obtiendrez Conditions facies. 
. {ri [Er cependant. quand ‘Fagrena eut tini itresse Jehanne. . € pardon. . : v … 
‘tuel lle aux instituteurs et institutri- sa namration, au lieu de manifester xt Le lendemain, vigile de l'Assomp- | Mais, il v en a beaucoup d’autres, | enex me volr à mon bureau: 


tion, il jeüna, comme un hou ehrêtien, par les quelles, tout en offensant le 
Fair un pou triste, et passablente nt ;ce qu'il n'avait pas fait depuis nomm-, IBon Dieu. vous avez causé du tort à d, À. BOYER 


- 5 avec -,S à ù . ontrition et le changement de vie P 

arderit Dis. cette fin. noms fs'en aperçgut, Jui dir avec un peu d'im-,sa femme. il partit pour Mohon. i CON ro 

je tardera pa ù « fie Eu acriant, ls allèr-rr directement ine suffisent plus. Il faut réparer dans Priétlre 5 
,fdemanderious de nouveau à tou ge er opais que tu allais étre toute trouver le vienx Prieur, qui les reçut leur entier tous les donnnages que a 


avec plaisir. car il avait grand hâte de vous avez cunsés, sans cela, point de 


Nous avons à vendre j 
leonnaitre les résultats ‘au bon tonr ‘pardon, au tribunal du souverain Juge. dire le meilleur 


: , fer. Voili qu'au contraire, ei à 1 
aise nu s'intéressent à notre vau- l'air de te faire de Ja peine. qu'il avait préparé au Diable, \ ÿ Fi a. d'abord, Îles innombrables ot de 
= . . Ne . ot X au ce est pas celn | Pendant le récit que lui fit le Mou- scandales que vous avez donnés, et 
se dde lien vouloit devenir mem Lui Non on perse et qui Fe pour à ctior E fur De COND moins réservé qu'il Saudre réparer. on édifiant, par Percherons et d'Etalons de 
bres le certe nowelle asmeiation mente. Mais, je crains beancoup que iqne mafñtresse Jehanne ne l'avait été votre bonne couduite et vas bons con- loua e (Hackn ) d 
SUUSCTIVAUT une action 11 iles derniers méte du diable ne soient ft veillez st il rit frauchement aux svils ceux-là surtout que vous auriez g p LA 4 Q 
. | + : : } ‘un dernier piège, pour empêcher de bons tours er aux bonnes reparties le pis directement portés au péché, tout Quest 
fogoine, Pas riate 86 VO  Gonertir sérieusement et de retour. dont Tagrena avait gratifié le Malin. + LV a ensuite, otre défunt Seigneur Condit facile 
&s ut ‘ner à Dieu. Ne Ur fe pas, je d'en UN éclta franchement et trépigna le comte de Cavéran, mort en com- Vous Doncez eorres nn 
To ‘prie. Rappelle toi que le Démon est le de plaisir. en entendiunt ft description ‘batiant pour l4 délivrance des saints français ‘pondre en 
V'aiei la ice der peronnes qui ipère du mensonge, et qu'il est tenjours des contorsions que taisait maître Sa- Jieux, dont vous et votre famille n a | . ‘ 
Fu : i fie vicux Dieu de ce pars où la parobe tanas pour sorti de la savoehe où vez eu jamais que des bienfuits, mais , ] H GRAHAM 
le courant de la présente Se d'honnent n'a auvune valeur. et où les s'était foureé Si bêtement. Mais quand. auquel. par fnvie, Vous avez cunsé ! “ * 
hien roule réueslre à Faysquel des maine. ont let Vvoiudtu nt à pins grands prinees se fout honneur après lui avoir relaté coniment saco- j tous Jes torts que Vous avez pu. 1] Coin de l'Avenue G et °lime Rue 
! de protester juur siguiture, Ki ses rehe et diable avaient été passés sous ; faudra réparer cela, en défendant {es s k t S 
nafrle- potre appui n cadorateurs cnttivent ainsi le miensons les meules et aussi broy és Fun que droits de ia veuve et de ses urplhvoliins, askatoon, ” ask, 


Frauco-Cosadiens di Po 


Sa cran Mur Mathien, sie ia parole donnée, il ne faut pas comp- "pere de <a préiense sacoches il Far- difficile à réparer, qui soui ces in- 
ÉTAIT chatte Ï à 1 \} 
FT . . chevéaque de Rés: M. Faite tte ‘ , . S 
6 der cotidaitt qui doit cristes vu LOVE Résa: tscruprle de tenir one parois qu'il ney Ne teutrotfé js cel, mon tils dit-imis, au détriment des panres ef ile 

fre L fjure bee rt ls ennpres frite 


TIRER 


ge et le manquement systématique ñ Pautre, Fagrour se prit à gémir sur fa. IX à enfin. Le plus grave et Le plus 


ù : leur Die + fert Un extrôme réta bruxqmament, nombrables vols que sous avez con | : s 
pr, ter que leur Dieu se fera un 1‘ { | Meilleurs remèdes 
EE ©" 
Doutffaul. curé de St Malo. Qué rest donnée qu'à Iuisméme, Si nil Cette sacoche, elle aussi, venait malheureux, on vous _tédjngeant (les | ‘et inoins ch=z 
AL le Docteur Sancier Pons MeNrs en CTAi de péché mortel. 1 sera ‘du diable. et personne ne notera de ;droits de mouture exagérés Sous ce a — 
es nn top heureux Je violer Sem serment, : l'idée qu'elle donnait au maudif gran- rapport. comme il vous est matérielle- ST 108 prix n'étaient bas plus b 


uicher, Saek.: M JL ES Mortier, priur se songer perdant l'éternité desde prise «ur votre famille. Elle a ment Impossible de restituer à ehacun | que ceux des auires Î vaudrait encre 


Have dune. 
82 Niriniéef un-Baptisie de 
ontral. ot la Ligue des Droits dus 


aranutd encnr. : : 
° “Hispeetuur de. District 


Piinee- Xfbest: NE P'avocant Finile Je cois vraboen que vo ehesehes ce diable. qu'elle a si hien attrapé. elle vous eontentant désormais de prendre. 


d'veios, Line tours que tu viens do Lut pruer. disparut, conttau elle était rente, dans fexaciement ce que vous lui avez pris. [la peine de veuir acheter vos remèdes 
! 4 Ma paroi nes trop diffivile! Et une aventure diabolique, Qu'uec le vous établirez une compensation, en {chez nous. 
| Notre principe est de ne vendre qu 


Graves Gravolboure: M bé pieieNtes por be pis ie réfute retourne done aux Enfers. d'où elle tant que vous vivrez, Ja moitié seule- | de remèdes de première qualité, et #9 
Ave, 1 Ai. i . ments des : 
‘ = or heureuse pseasade était fvhlemnent sortie. hnent de Hi mouture légale, pour tout Îtes nos affaires 8e maintiennent 6 


F PAIN TERRE Relliernestt € ‘atholique 
CupudionsÆFron- 


Nonx susemes équlenñent heu 
L'ereles lo- 


Hitler PDiyneh. 


Heron r 


Hunéronrt EN 
finer- bee enent et est it espérer que tone je crains bien que ee ue soit pour me 
désire 
Panbetun. Venise <e feront un plus et nude Lohte pauvre Dinble! «3 


3 
HE Hero ge . 
te. les personnes de langue [rare pécher de faire eelts que ie dfrgom 
huf ERPTTENETESS do ji l 
dis HA * confiihntions. 


nouvelle asia on, lon 


4 2 Pouces 


DATANT AIT ail l'as tarte Cegshigte st 
1 eclisetinon di ee patrine 
fiepars prop t Le 
vs PLETITE PL tte 
dre Pix pr 'Ntsstité el, betyoepue rene 
les Neuxbatehenisn 
“ti s'lenti Nat Î, COPIER IE NS aefot ‘1 PTE ‘ 
dier 1 dériusssent des cepreles 
Sais quo clésufogex DURS HE Pont 
pont dors puisses pré prreill Dr 
1 dans Pons 
francis cle notre prorine 
démontrer les (ane que pen ‘ 


PPOCHPEP OA Hodrr Pétess ur 


lion voncne la nôtre. 
concours de tons lex Uerelex 


docans le Coneité Eréeutif sait puit 


sourit. déja, nos eorpatriotes ont 
oi preure de générosité envers les! 
aeuvres potriotiques pour que rétte 
goiset onelte en donte leur bonne) 


Henry de Fini. 


L’Action Française 


 Hetion francaise de niars BOUS ap 
: une série de documents très im- 
portants 1 
Niasson un intérêt de premier 


Sénateur fasdrs s 
ses e nu res au co 3 HUE vod. 
M SLUNital Maiterte sur ies times 


guoude entier: entîn. une lettre 


m'as cp tiont 
Dupire sas Je 
de Pierres raser: 
HA traver- fa sie emrante ef des noter 


.L'iedion franetise 
un artiche du P£re Lalande. 
che des hercraux., vue enqguôte our i 
autres nitees intéresenten. 
L'abounenssent 
est d'une pinatre par apnée. 
remises an Secrétariat die fa Lien des 
Droits du fronts 
gurand. Montréal. 


Pesueuble Dan 


env. euré de Rosetonu: MM. - OR! quon au vapnitiespis Ms, Mais. mon F'ôre, ohjecta Tagrenh le grnin que vous inoudrez. Tr, fasse cette base. 
Bet Thomas Trndel de Dinulurn. hion: Je suis oué hesrense de 0e scandalisé, cle venait de Mertin. Feu- Dieu qu'il vons laisse vivre assez long | De plus, come nous vendonz best 
7 : , que TS éeha D:,6 an dursrer naeinnnt :nemi des soreiers! temps pour vous permettre de vosti- coup nos remèdes n'ont pas le term 
ME Favocst Mareotte. Pon- gui te menacent, So je te vente ai | --Ouil mais soreior Juimiñme. Crois- tner ainsi tout ce que vous avez pris ; de vieillir. 
teix. Sask. : pas que tn te tuis # troniner plus moi, mon fils. tout ec qui, dans Fourdre tin justement à votre prochain. | Dussiez-vous payer plus cher qu 
‘ È Jongtemps par fe Moi : io sr isureturel ne sient pas de  Dicit,  Et maintenant. n'oubliez pas que, vous y regaguertez eneoTe "ais, 
Comme nn oder con qrerdre une annee npeorrante à fie. es cu alu Diable Cefuiel étant Je pê-isi sons néglirez d'accomplir les res | Vous payez woins cher. 
FU ne à FC dlailer trouver Le Press ge Pres one wbt ou Piable, Celuieci érant le pé-'frictions que je vous impose, vos pe | Es 
roimpte, ce travoth se Fait Prarquit- bonne eonfesshon tests GHpitiit sn tes, e chi mensonge et du désordre, peu lui chés revivront. malgré  Fabsolution The Rexall Drug Stor& 


Chas. McDONALD 


| 
| 
seîls, de changer conmpictonennt se ‘ie % smportent que ses seriiTeurs se che «que je vais vous donner, Car, sans 
ne oct même très rüjoui si per restitution. i nv a point de pardon, 
leurs mésintelligences et leurs contra .. Tagrena. de cour vraiment contrit Pharmacien et Opticien 
pronencé ses duruiôpes parues, ! j 
+ Ta igtand nnnbre d'tnes Let les éloi-:Pricur vontnt Jui faire promettre, Si, . 
hi sitener de  Diou, Car. ce qui ls cpu ta suite, tint toujours bien ex | 117, rue Rivière Ouest 
jotneut, Cest a haine le Dieu. tement. ses promesses, c'est ve que ON PARLE FRANÇAIS 


CYR CTENTE est le mal le Dies nous montrera La suite 


de devenir rnebres de cette grena. en éelarant de rires 5 
mal éqnippé qu'il men pensti 
Mais, n'inmorte fon 


La nature a donné a fa femme la beauté, Fa douceur et Fa tendresse qui en font un être charmant, 


Par cosiire, l'existence de La femme est remnlie de souffrances physiques confinuelles, inhérentes à 
son sexe et aux fonctions qu’elle remplit dans la vie. 


Pour beaucoup trop de jeunes femmes, hélas, la vie ne serait qu’un martyre perpétuel sans cette 
excellente spécialité, les PILULES RGUGES pour Femmes Pâles et Faibles. 


L'existence Ge la femme est remplie a vue, des éblouissements qui parfois| souffrance qu'une grande fati- 


famille de constater que jen- 


de souffrances physiques continuelles, |VOnt jusqu’à la syncope. gue quimeforçaitsouventàgar graissais et avais meilleure mi. . 
tuhéreuies à son sexe etaux fonctious| Les anémiques sout nerveuses, d'u-| Ger le lit. Les Pilules Rouges ne. Ktant plus forte, j'étais plus. 
qu'elle r dit d rie. irritabilité excessive, la mémoire : « _ 
qu'elle remplit dans la vie ; Darfois leur fat défaut sa me pour Femmes Pâles et Faibles gaie et plus active. Je fus des- 

S { 3 é à . # ‘ 

Si ja nature a Gonné à la femme la avaient toute maconfianceet je plus heureuses d'avoir bonne 


heauié, Ja douceur, la tendresse et la! L’anémie produit égalemeut* des 
vivacité d'esprit qui en font un êtreltroubles digestifs, des douleurs au 
charmaut et gracieux, elle Jui à paricreux de l'estomac, la coustipation, Ja u . 
contre assuré le triste privilège d'être) perte d'appétit, le dégoût des aliments. |Obtenu; jen avaisà peine em- 
Lombise le cours de son exience.| Le Plus souvent, lanémie s’accom.|PIOFÉ quelques bete st ndP ro 

agne de troubles mensuels presque| sentais revivre; l'appétit reve- 


Pour beaucoup trop de jeunes fn (constants. Tantôt les règlessonttroplnait et tout me semblait bon- 
mes . héles, la vie n’est qu’ dde La JTE abondantes, ce qui peut aller jusqu'à} Au bout de quelques mois j'é- 
perpétuel, car de par les lois de Ta na, en asie tantôt les époques sont tais toute transformée, j'étais 
ture, la femme commence à souffrir compiètementsupprimées avec l'écou- a colorée et m 
dès son jeune äge. lement du liquide décoloré ou pertes) eVEDUe BTASSE, 8 8 

Certaines maladies des femmes sont\bjauches (leucorrhéc). 
particulières à un âge, à uue époauel sa . . 
de la vie, d'autres affectent les fem- Aprèsun travailde plusieurs 
mes de tous les âiges, et au premier années, ma faiblesse était telle 
plan, il faut placer Ja plus redoutableque j'ai dû abandonner l'ouvra- 


le toutes, et la plus répandue, celle}Le et je suis restée quatre mois 
qui fait incontestablement le plus de}} ne rien faire du tout. J'étais 
victimes, et de laquelle découient la absolument sans appétit, mai. 
plupart des autres maladies féminines: . : 

gre etpäle comme une cire, Je 


L'ANÈMIE. 
à = 3 
L'anémie est un état maladif cara In'éprouvais cependant d'autre 


térisé par uue insuffisance de la -qua- 
lité ou de ja quantité du sang. 


commençai à en prendre. J'ai 
étésurprise du prompérésultat 


santé.” Mme Philippe Boiïsvert, 
62, Aiïken, Lowell, Mass. 


Le docteur E. Simard, élève des spé- 
cialisles en maladies des femmes, Îles 
Drs Devos et Capelle, est attaché à je. 
Compagnie Chimique Franco-Américai- 
ue(limitée) depnis au-delà de vingt ans 
et continue à douner, à toutes nos clien: 
tes,des consultations absolument gratui- 
tes, soit par correspondance où à 507 
bureau, 274, rue Saint-Denis, Montréal, 
tous les jours, exceptéle dimanche, de 
9 heures du matin à 6 heures du soir. 


AVIS IMPORTANT.—Les Pilules 
Rouges pour les Femmines Pâles et Fai- 
bles ne sont jamais vendues autrement 
qu’en boîtes contenant 50 pilules ; js- 
mais au 100. Elles portent au hoït de 
sée, 10, avenue Dupuis, Hull, chaque boîte 1a signature de la COMPA- 
Qué. GNIE CHIMIQUE FRANCO- AMÉ- 
“J'avais dix-neuf ans, j'é- RICAINE (limitée) et un numéro de 


tais pâle, chétive, très faible|contrôle. 
et l'état de ma santé était N’acceptez pas d’autres pilules qe: 
inquiétant. Le moindre tra-|ljon vous dirait être les Pilules Rouges, 
vail m'épuisait; sije mon:-|., d'autres produits quel’on vous recom-. 
tais un escalier, j J'étais à bout manderait comme étant aussi bons. 

F de respiration, le cœur sel URS. 
“Depuis deux ans ma diges- mettait à battre et je nraf- 


j'obtins le meilleur effet et 
trèsrapidement, Depuis qua- 
tre ans je jouis d'une bonne 
santé.” Mile Jeanne Lapen. 


Tout le moude peut, au premier as- 
pect, reconnaître une jeune fille ou 
ne femme anémique. 


Une fernime peut cependent Être ané- 
miqne, même à un Gegré déjà impor- 
tant, suis avoir perdu l'apparence de 
la sauté ; et il v a des femmes très 
anéiniques dont la miine est cependant 
très satisfaisante. 


portais bien.” Mlle Lizzie Mel- 
:loy,North Grosvenordale: Conn. 
Défez-vous des, COLPORTE 


Mais généralement le teint est pâle, + jamaisves- 
les yeux ternes et'cernés ; les Ièvres, tion était mauvaise ; j'avais des 'faissais. Un médecin me Les Pilules Rouges ne sont 
je paupières, les gencives sont déco- gaz, des palpitations dé cœur, traitait, mais Îles: ‘rémè des| dres de porte en porte. .. -. 
orces. a ane r jes 

: = des maux de tête, des irrégula-| prescrits restaieñtsanseffet. Le prix des Pilules Rouges poñ 

Les anémiques sont atteintes d’une EF pâ les et Faibles est de 40 ce. 
faiblesse géuéraie, elles éprouvent su- emmes Fe r $2.40 chez 
bitemment des bouffées de chaleur avec être capable âe demeurer une|que, j'ai prises” ‘ensuite, qui tins, la boîte, six boîtes por a en-, 


tous. les (niarchands de remèdes, .0 
PAT la COMPAGNIE | 


AMÉRICAIN 
és. 


journée entière debout, tantj'é- m'ont. fait du, sang. et m'ont 
tais faible. Alors, pourmeren- ‘ 
dre; au désir de ‘ma famille, je: 
pris des Pilules Rouges . dont 


Dulpitations, des battements de cœur 
et des étouflements. 


voyées. franco 
Puis ce sont. des maux de tête, des ) 


rités, ‘etc. J'en vins’ à né Plus Cé sont les Pilules. Rouges, 
points de côtés, vertiges, troubles de 


idietions, peut tromper un plus ut repentant, promit tonte que fe! Avenue Centra! Priace-Altt EE 


PLAT OgE NES A TES RON] 


5 Gemis dé Graminées fourra- | La destruction du gaufre 
su | . géres _:-. L'emploi des poisons 

Fe iment LE .I existe un certain nombre de 
5 ja main d'œuvré agricole “est Si poisons ‘brevetés à gaufre dans le 
D a es herbages naturels ‘ont tel- commerce. ‘Très peu de ces poi- 
diminué et lengasonne- |sons peuvent être recommandés. et 
Jen au sol offre tant d'avantages [on devrait toujours demander, en 
battre les mauvaises her-|les achetant, une garantie d'efi- 
Lun eaucoup de culfivateurs |cacité ou acheter sous réserve d’u- 


ie que D . o . 
er intéressés, en.ces derniers \ne analyse. Néanmoins, cortai- 


temps, AUX 
foirragères € 
“renseignemen 
"espèces d'herbes € 
“méthodes de semis. ns qe CS > 
Ja station de Svott, Saskatche- position d’un poison qui s'est mon- 
sit des expériences sur ce tré efficace partout où il à été bien 
int. Elle à trouvé que le ray- employé. Un des plus grands 
ss de l'Ouest dénne un peu plus. avantages de cette recette est sa 
; foin que le mil (fléole des prés) simplicité ; son bon inarché est 
rome inerme, spéciale: aussi une considération  impor- 

a deuxième ou la troi- tante. 
Ilest égal à ces] Recctte de la préparation du blé 
n valeur nutritive [pour l'empoisonnement des gau- 
fres.—Faire dissoudre une once de 
ele de foin. L _ [strychnine où de sulfate de strych- 
- Je brome inermme est lune de [FINE dans une pinte de vinaigre À 
ns meilleures herhes de pâturage laquelle on a ajouté une pinte 
a il fournit chaque saison des d'eau chaude. Brasser avéc un bâ- 
pesges d'ane longue durée. ton jusqu'à ce que toute la strych- 
Fine faut pas Je semer sur un [Pine soit dissoute, faire bouillir si 
ailourd, à moins que l'on ne cela est nécessaire. Ajouter une 
“uille établir un pâturage perma- livre de sucre où une chopine de 
nent, car il et très persistant de mélnese el une cuillerée à thé 
gabure et presque aussi difficile à d'huile d'auis, V erser la solution 
estiper que le chiendent. chaude snx la motié d'un boisseau 

Le pâturin bleu du Kentucky de blé et ajouter assez d’eau éhau- 
(Pâturin des prés), le fétuque des de, si cela est necessaire, DOUX cou- 
gréset l'agrostide ont été également: |Vrir tout le blé. Laisser le grain 
œultivés à cette station. Ces her- tremper dans cite solution per 
be ne produisent pas autant de Fdant vingt-quatre heures puis. sil 
foin que le mil le ray-grass, où le |T este encore une partie de la solu- 
brome inerme; cependant les ob- on qui na pas êté absorbée, ajou- 
wrvalions que nous avons faites [fer tine poignée de jeetit sou (ru) 
gr le regain indiquent que le pâ- |et brasser bien tout le mélange. 
brin serait utile comme herbe à [Mettre une cuillerée à table de ce 
grain humecté dans l'entrée del 
chaque trou de gaufre, aussi avant | 
que possible. 

Précantions.—lLla strvchuine est 
un poison violent. On doit donc 
apporter les plus grandes précau- 
tions au mélange et aux manuten- 
duction moyenne de ? tonnes 110 tions du gran empoisonné et à 
“vres de foin à Facre; les semis l'emploi des ustensiles afin d'éviter 

d’empoisonner accidentellement les 


hits sur un relevé de racines, la | * 
lnme 1210 livres: les semis sur lAimaux de Ia ferme on les en- 
L ; ÿ S , 


» , LS 

chaume de bit, labouré en autom- fants. . à , 
ne h tonne, 2$0 livres. La difré.| Coût—Le coût de ce mélange 
À ue CU + s aù . ce Aire oo! 
zence de rendement entre ces par- s est pas grand. Les quatre get 
celles n'a pas été aussi grande Ja [/0nS Préparés de la façon que nous 
: S e eue ot cut 
deaxième année que la première, | OBS d'indiquer devraient suf 
mais les parcelles ensemeñcées sur fire pour traiter mme dense où 
relevé de jachère ont encore pro- de terre et sur une distance d’un 


uit un peu plus que les autres, quart de mille en plus, en dehors 
En ces quatre dernières années, de cette terre. Le prix ordinaire 
ls graminées semées avec “une |de détail du sulfate de strychnine 
phnteabri ont donné une produg- |25t d'environ $L à $1.25 lonce. 
ton moyenne de-1 tonne 910 li-| Æpoque de “application —La 
ste à la première récolte de foin : première application doit être faite 
celles qui avaient. été semées'sans dès que la neige a disparu au prin- 
plante-abri ont donné presque ‘% ltemps. Les gaufres ont faim à ce 
duble de cette quantité savoir, 2 [Mmoment, la nourriture est rare et 
tonnes 368 livres, La plante-abri îls ne sont pas-nombreux, pas plus 
était du blé. du tiers de ce qu'ils seraient quel- 
Nous avons également employé [ques Semaines plus tard. Si l'on 
lavoine comme plante-abri : elle a fait, à ce moment, une bonne ap- 
#6 coupée et convertie.en foin. Ce plicatiou de poison, on n'aura plus 
Slème n’a pas donné de bons ré- [rien à redouter d'eux pendant la 


- A, , . N LJ _ M 
Slfats, car le temps sec et-chaud 52150 à l'exception de ceux qui 


qui sévit généralement à l’époque viennent du dehors. 

où l'on coupe l'avoine, dessèche| Aéfhode de. distribution. Un 
lhetbe jeune et tendre. Dans les |POn équipement consiste en un 
ps de eultire avec plante-abri, ds ® te Pen re 
à graine d'herbe étai anosaiqu à lépaule au yen. d'une 
4 ame avec tulle ner courroie et une cuiller à dessert, à 
qu'elle était semée seule. la. graine longue poignée. L'opérateur mar- 
d'herbe était mélangée “avec du [he d’un bout à Pauire de la ferme, 
“grain craqué ct semée avec un ge- lil couvre chaque fois une bande 
moir à grain ordinaire. _ Toutes | au plus vingt-cinq verges de cha- 
@s parcelles avaient. été préparées que-côté de la ligne qu'il suit, i 
& h même façon. Le sol avait |voit de cette manicre tous les trous. 
té bien ameubli, et généralement |I} dépose une cuillerée du grain 
ul avant et après les semis. On empoisonné bien-au fond de cha- 
fut semer la graine à unc plus 


+ ne 


s#rande Profondeur sur un sol qui à Y 1 
sé roulé. De mane. la roulage et en même temps pour que les 
près les semis assure une germi- 
ation plus uniforme. 

Fr pannes enr | 

: 2 ne saurait imaginer ce que 
A. Peut faire produire à un ar- 
Rot'de ter 
“Voici une 


n 0 


Les des fermes expérimentales) 


t nous demandent des |sur les fermes et, stations annexes 
ts sur les meïlleures en ces dernières années ont dou- 
t les meilleures Iné de très Bons résultats. 


wân, 


ou que le b 
ment dans Î 
sème récolte. 

deux derniers € À 
et donne plus sûrement urie ré- 


pAcage. 

Les expériences entreprises sur 
‘h meilleure fscon de préparer la 
ierre ont donné ‘les résultats inté- 
msants, Les semis faits sur un 
mleré de jailière ont donné, en ces 
quatre dernières années, une pro- 


Î 


trou même et que leurs cadavres 


semis de graminées nes, de ces préparations essayées 


[où se trouvaient des chevanx, des 
Nous donñons,ci-dessous, la com- Moutons, des hôvins et des porcs-et 


que trou pour que les poules de “ES 
prairie ne puissent’ pas-s'en Saisir | 


gaufres puissent mourir dans le! 
ne constituent pas'un danger.pour |‘ 


d’autres animaux. : Après que tou” ; 
te:la ferme a.été bien couverte de | 


les précautions pour que ‘ies’ani 
rnoux domestiques ne puisssent en, 
consommer assez pour se faire di 
mal. Sans doute, la quantité qui. 
suffit pour tuer un gaufre ne tué 
rait pas une poule, mais cependant 
il vaut mieux ne pas courir de nié 
ques. On peut réduire ces risques 
an minimum en metiant, comme 
nous le disions plus haut, ce grain 
empoisonné aussi  profondénent 
que possible dans les trous avec la 
cuiller à long manche, 

Nous avons répandu du grain 
empoisonné de la façon que nous 
venons d'indiquer dan des champs 


nous n’avons encore enregistré au- 
cune perte causée par ce grain. 
Nous n’avons pas fait d’essais sur 
Pemploi de ce grain dans les en- 
clos à volailles mais nous croyons 
que cette méthode serait dangereu- 
se pour les volailles. 

Une autre méthode d’empoison- 


nement qui a donné de très bons | 


résultats dans le Dakota-nord est 
Ja suivante :— L 

(1) Mélanger parfaitement une 
once d’alcaloïde de strychnine 
(broyé) et une once de soda à pâte. 

(2) Ajouter ce nanue en le 
passant au tamis ans trois quarts 
de chopine d'une räx d’amidon 
claire et chaude et brasser ‘nsqu’à 
&: qu’on ait obtenu une masse cré- 
meuse. On prépare la pate d’umi- 
don en faisant disscudre dans un 
peu d’eau froide une cuillerée com- 
ble d'amidon sec, on verse alors 
cette solution dans trois quarts de 
chopine d’eau bouillante et on fait 
bouillir en brassant .onstamment 
jusqu'à ce qu’une pâte claire et 
mince se soit formée. 

(3) Ajouter an quart de cho- 
pine de lourd sirop de maïs, une 
cuiller à table de glyccrine, puis 
bragser parfaitement, 

(49 Ajouter un huitième 4’on- 
ce de saccharine et brasser parfai- 
tement. 

(3) Verser ectite solution empoi- 
sonnée sur vingt piutes d'avoine 
propre et mélanger 
jusqu'à ce que chaque grain en soit 
revêtu. Ce grain empoisonné doit 
être préparé de vingt à quarante- 
buit heures avant le moment où 
l’on doit s'en servir. Pour le mé- 
lange en petites quantités, un ba- 
auet à laver ordinaire, en tôle gal- 
vanisée, fait l’affaire. Pour des 
quantités plus grandes, on peut se 
servir d’une caissé étanche à parois 
lisses et faire le mélange à la pelle. 

(6) Placer dans chaque trou de 


gaufre, sur terre dure-et propre, IE 


une cuillerée à thé de l’avoine em- 
poisonuée, en ayant soin de l’épar- 
piller légèrement (répandue de 


cette façon, elle ne constituera pes || 
un danger pour le bétail et les oi- Îh 


seaux). Ne mettez pas de grain 
empoisonné sur la terre détachée 
du monticule ou des trous. Cha- 
que pinte de grain empoisonné 
suffit pour traiter environ soixante 
trous. : 

Si cette distribution de grain 
empoisonné se fait près de la basse- 
cour ou si l’on veut éviter de per- 
dre des volailles, on fera bien de 
déposer ce grain assez loin dans 
le trou du gaufre. 


Le 


mérites . 


du © 


roduisant 


parfaitement 
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| Bottines pour hommes. Cuir solide; 
| durables Lacées ou à élastiques. Tant 
|) quilyenaura . Le $2.50 


| Bottines de chevreau et en cuir verni, 
pour jeunes filles et jeunes garçons. 60 
paires de chaque sorte. Pointure 11 à 


2. . . 52.00 


L_ Bottines boutonnées pour jeunes en- 


fants. Pointures 10 à 13: Spécial . $2.00 
| Habillements en tweed pour hommes $8.50 
| Complets en tweed pour garçons, gran- 


deurs 25à 32 . . 654.00 


Pardessus de mi-saison (spring top 


coat) pour hommes de . $7.50 à $20.00 


Vêtements en tweed “Buster Brown” 
pour enfants . 652.50 


Chemises négligées, tissu rayé, pour 
| hommes, grandeurs 14, 14; et 16: Prix 
réguliers $1.50 à $2.50 Tant qu'il y en 


aura pour’ . 75 sous chacune 


J Cols en toile pour hommes. De toutes les pointures et de 
- tous les genres. Cette semaine............3 pour 25 sous 


100 Chapeaux en feutre dur pour hommes. De toutes les 
pointures. Cette semaine seulement... ..........75 sous 


NOUVEAUTES.--Gilets de dessous en laine et coton, pour 


enfant de 1an à 5 ans. Cette semaine. .........121/ sous 
Bas en aachemire pour femmes..................50 sous 


'. Robe en serge pure laine pour jeunes filles de 5 ans à 14 ans. 
L. Prix régulier, $3.50; cette semaine.................$2.00 


Matinécs, de toutes les grandeurs, prix régulier $2.00 prix 
spécial. .....................................90 sous 


FARINE ‘“ LAC DES BOIS ” 
Cinq qualités différentes 
5 roses “patent”. .....................$8.00 par 98 Ibs 
Lac des Bois. ......... .......$4.90 par 98 Ibs 
Lesreesssese..... 64.75 par 98 Ibs 
.........$8425 par 98 lbs 
+... 83.50 par 98 Ibs 


es... .... 


Maduro...... 
XXXX................... 


ss ss ss ss se 


Notre rayon d'épiceries est toujours rempli 
d'excellentes marchandises. Nos prix sont 
| justes et raisonnables. Si vous n'êtes pas dé- 
|. jà au nombre de nos clients donnez-nous 


lune commande d'essai. 


É 


Téléphone 2396 
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: 
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Magasinè rayons 
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Durant les deux semaines de Pâques! 
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PRINCE-ALBERT 
Nos hommes d’affaires et les 
, conseillers des districts ru- 


raux de Prince-Albert cau- 
. sent entre eux. 


Le mouvement ‘‘Get-Together” a fait 
va grand pas samedi soir avec Je sou- 
per du Club à l'hôtel Erpress. auquel 
un certain nombre de préfets et de 
conseillers des municipalités rurales 
environnantes avaient 616 invités. Ln 
excellent travail va ré fait pout rap- 
procher Ia pepulation de la ville ei eei- 
le de Ja campagne. 

M. PF. W. Armitage. qui présidair, 
rappela les principanx problèmes à vé- 
soudre qui intéressent la région aussi 
bien que Ja ville: l'amélioration des 
routes. un nornel élévateur, un chemin 
de fer au nord de l’rinve-\bert, ne 
fabrique de conseries, ete. 

M. Richard Dice, préfet de la muni- 
cipalité de Uuekland. dit qu'un des 
principaux obstacles üi désveloppe- 
ment de <a municipalité était la pran- 
de réserve indienne qui détient une 
vaste superficie de terrain pour tout 
au plus quatorze où quinse Indiens. 
On retarde ainsi 41 colonisation du 
pays pour ne réserve absolnrient in 
signifiante, Un autre pberäcle est la 
réserve de hois et de gibivr. 

M. Dice a fait l'éloge, en passant, 
des Gaticiens établis le Fons de fa Pre 
tite Livière Fouge. ils ont Liti etix- 


mêmes une gSvcole du coût des &Ith), 
Ce sont. estime-t-il des cultivaienurs 
habiles et industrienx qni devraient 


être encouragés. 

M. Paul préret de Là nwimnicipalité 
rurale de Jrince-Albert, parlant de la 
question dés élévaieurs, s'est demandé 
pourquoi Jes eultivuteurs ne Mon 
draient pas eux-mêmes leur blé Nexis 
avons des moulins iei, pourquoine puis 
les utiliser? Les profits seraient 's 
grands. If va à Prinve-\lbert denx 
moulins ucinellement inacrifs qui de- 
sraient ètre en opération. 

L'orateur exposé Je point de vu: 
des fermiers sur la question des nehurs 
au dehors et à donné quelques bons 
conseils aux commercants désireux de 
retenir Ja clientèle rurale, 

2 ———— 


“ Get-Together ” 


o 


a 
Lt 


Une assistance estimée à 2,309 per 
sonnes atait répondu. Jndi ä 
l'invitation du Club "Get-Together à 
sa soirée de l'Arsenal. Une proportion 
respectable éraii venue des distriets 
environnants. en dépit de li tempéra- 
ture peu engageante et du mauvois 
étut des routes, Au point de vue du 
résultat désiré, qui était de rappro- 
cher davantage la population nrbaine 
et la population rurale, ce fut un réel 
succès. 

L'arsenal était magnifiquement qpa- 
\nisé pour la circonstance, de dra- 
peaux disposés uvec poût. IT X eut. 
pendant tonte Ju soirée. d'excellente 
iusiqne exfentée par l'orchestre du 
bataillon er par Forchestie Car. Un 
souper très apprécié fur servi sous la 
direction de la enautine militaire. 

Le maire Khox, le Hentenant-eolone] 
Bradsbaw et M. ‘Thomas MeKur. de 

ted Deer Hi firent chacun un bref 
discours de circonstance. lonant, com- 
ue il convenait, l'esprit du moutve- 
suent Gei-TouetherT,. 

Un groupe de soldats se Jivra à nne 
2érie d'egereices physiques que Ja foule 
subit avec besrnconp d'imtérét. 


soir, 


La ligne du Grand Tronc Paci- 
fique va-t-elle être enfin 
achevée? 


La fun du Grand Tronc Pavifique 
de Yonne à Prinre- \bert va enfin être 
terminée. Si fuut en croire la décla- 
ration de M. Johnston, de YWatrons. 
chargé de <a construction. M. John- 
ston mettra Ses hommes à l'ouvrage 
le plus tôt possible. Tont le matériel 
ect déjà chargé oi rien ne les relarde- 
Pa, Ni ja enapagmie se décide à net 
ire en opération is machine à poser 
les pails atve un personnel complet. 
une douzaine de ‘ours suifiront à ter- 
iminer he trasuil. 


©o———— 
M. Bradshaw sera de nouveau 
candidat 


A Ja convention censeratriee qui 4 
eu Jeu Jundi dernier Je Jientenant- 
colonel JE. Bradshaw à été renommé 
à Puranionité catidat  consermateur 
pour je Siège de Prince-Nlbert. 

M. OP  Mansille présidair. Les 
principaux orateur ont 616 le lieute- 
nant-colonel SH Ponaldsons FO Grace 
es de Dani Mine À Agnew de Prin 
eu Abbas et 4, Pride haar. 

a 


Une vraie vente 


La orunde vente que dirige Robert 
Godfres attire ehaate jour des fon 
les, 

Une vraie vente un nrygasin de Ralph 
Miiler. vi contrentit.  Pésënee 
ment Je plus imporrant de l'histoire 
commercale de Prinee-Albert.  f'éta- 
talage des inarehandises est certaine 
meut l'auvre don maitre; don simple 
coup d'il on peut se rendre compte 
du prix de tous et de chacun des ob 
jets. Chaque article porte une éti- 
quette jaune qui en indique Le prix. 
Le magasin quand nous Favons Visité 
étui remplis et d'un bout à Tautre 
Jes eliems se serviieut eux-nêbies 
chose que Ja anaguifique disposition 
de Passortiment rend 1rès facile, 

M. Robert Godfrey, gérant sénéral 
de Ja Canadian Selling Service Co. 


sais 


leurs enfants, de Marcelin: Mme T-1. 
Dorais. de Mareclin: Mile Marie-Auna 
lromolav, instiratriee à Debden; Mile 
Ateand, de Mareelin. 

M, Donez Marcotte, de Judeon 
Dax J'unctian, ext entré ectte semaine 
coñnne employé. & Ja Banque Hochc- 
lisa. 

Mine A. «oty est partie avec $cs 
enfants rejoindre son mari à Kinders- 
Îles. M.et Mie Poty se proposent de 
rester environ un an à Kindersler. 
me 


Les petits poilus 


| 


! Lrofitant du remue-nturee vc- 
casonné à Ja gare de Perpignan 
par Fembarquement d'un  déta- 
chement de troupes coloniales, s01- 
‘ze enfants de 12 à 15 ans ont 
Si à ee dissimuler dans les waguns 
Le à partir aver ce détachement, 
Ces enfants usant partie c socié- 
tés de préparation militaire ct île 
gymnastique, dtaieut parfatoncat 


\ 
dt 
24 


4 
roas- 


Cquipés, 
Quure d'entre eux s'étaient pro- 


K& 
curé des uniformes d'infanterie co- 


joniale. D'autres avaiont amasse 
l'argent nécessaire ar ravifaulle- 
ment de la petits troupe ‘un! 


deux. Franrois Groliet, act de 141 
ans. dans sa lotte d'adieux À ses 
parents, cerivalt . 

Nous partons, quiuze de tes 


eumades et moi, pour Je frons: 
ne vous désolés pas, para ef ma 
pan. var nous ajluns faire notre 
devuir de hons Français. Nous al- 
lons venger nos petits frères de 
Lorraine et du Nord. nos petits 
anis de Belgique, victimes des Lar- 
{bares teutons, Je chagrin qua 
VOUS causera Mon ACpArT sera com 
pensé par la joie du retour trioin- 
phant. Sovez fiers de moi. cont- 
ine ous sommes Pers d'être Fran- 
cas, Vive la France 
Prévenue, l'autorité militaire a 
pu faire arrèter en cours de route 
onze des jeunes volontaires qui ont 
cé runenés à l'erpignan. Les 
cinq autres ont pu se disinnler 
et suivent le détachement 


+ 
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| 
| 
| 


| 


arôme. 
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Par FRANK KISBY 


Vente à l'ençan sans réserve 


| 


| 


V 


raug 27. À l'ouest du 2e méridien. 


tout son mugnilique matériel, composé 


DETES A 


mo 


dont M. Meshew détient les certificats. 


foache Foistein de ère qualité, 
mois de pulrt 


au printeu.ps et uns ie cours de FGté. 


vous voulez un tabac doux, 
durable et qui vous donnera 


satisfaction par sa qualité et son 


FUMEZ LE 


PRESSÉ ou HACHÉ 


THE ROCK CITY TOBACCO CO. Lid 
QUEBEC 


aches laitières, jeunes bêtes à cornes, un taureau Holstein, 

enregistré; chevaux, volailles, wagons, sleighs, harnais, 
instruments aratoires 

Va fem de LDWARD MAYHEW. le 4 N. E. de Ja section 26, ranton 49, 


Cette ferme se tronte À environ 
au nordconest de Prince-Albert, à proximité de la route de Sturgeon Lake. 


LE MARDI 17 AVRIL 1917 


COMXENCANT EXACTEMENT A 10.30 AM. F3 HR PM, 
Conformément aux instrnctions que m'a données M. Edward Mavhew qui 
qui abipdonte Ja culture. je vendrai, sans réserve, ait plus haut enchérisseur, 


CHEVAUX 
3 Cheval pesant environ 1400 Ihs. 10 ans, 
1 Chesal pesaut environ 1200 1bs. 12 ans, 
1 Jument pesant environ 1200 Ibs, âgée. 
1 hnnent pesunt environ 900 1bs. 10 ans, 


Fassean Holstein, pur sang, pas (ont À fait 3 ans. 


J vache Holstein de 1ère qualité, vient de vêler, 


10 vaches laiticre, de ère qualité. 6 viennent de \ôler: Les autres sêleront 


Le merché aux bestiaux 


LETIRE HEBDOMADAIRE 


Winnipeg, avrii 1917 

Les arrivares, cette semaine. ont été 
de 24017 bêtes à cornes et de 7,135 
porcs. . : . 

Les bêtes à cornes ont êté amenées 
cette semaine’en plus petites quantité 
que la semaine précédente, et vu l’inac- 
tivité des marchés de l'Est, le marché 
local a été assez peu actif. Les arri- 
vages avant été fort restreints dans 1a 
première partie de la semaine, les ma- 
nufacturiers de conserves n’ont pas 
acheté de bêtes à cornes; mais hier la 
demande a été forte, et les bouvillohs 
de première qualité, se sont vendus 
25 sous plus cher que la semaine der- 
nière : . 

Les vaches et les taures de bonne 
qualité se sont vendues plus avantu- 
geusement que la semaine dernière, et 
ont obtenu 25 sous de plus. 

Les bœutfs et les taureaux de bou- 
cherie, qualité moyenne, se sont ven- 
dus à des prix fermes. 

Les animaux maigres (Stockers et 
feeders) se sonë vendus de 25 sous à 
40 sous meïîlleur marché vu qu'il nf 
avait que pen d'acheteurs de l'exté- 
rieur. 

A l'ouverture du marché Tundi. le 
prix s'est fixé à 515.50 pour les pores 
de choix. Mardi, il y avait baisse de 
23 sous par quintal, et hier mercredi 
les pores de chôix se Fendaient $135.00 
Aujourd'hui. les manufacturiers de 
conserves n'offrent que $14835 pour les 
animaux de première qualité, mais au 
moment où nous écrivons il n'a pas 
eu de vemes à ce prix. La baisse dus 
marchés de l'est à influé sur notre 
urché local 

Truies, $10.09: iruies pesantes, $11: 
verrats. 86.00 à 87.00: légers. $12.00 à 
13.00, 

Voici les prix du marché. 


BOUVILLONS— 
De choix. pesants..,.#1025 à $10.50 


De choix.pour boucherie $9.50 à 59.75 
Passables..........,... S7.50 à $S.00 


TAURES— 


De choix.pour boucherie $9.00 à 9.25 
De ehoix. pour élevage..#$7.00 à 87.25 
Bonnes................$5,50 à S$6.00 
VACHES— 
De choix.pour boucherie $8.00 à 49.25 
JONNBS eee sssussan se 87.00 à ST25 
Passables..............855.00 à 85-25 
Ordinaires.,........... S3.75 à $4.25 
Conserve.......,,....,. 83.00 Où 53.50 
TLaitières........... .S50.00 à 575.00 
ANIMAUX MAIGRES (Stockers and 
feeders) 
De choix. ............. S7.25 à $5.50 
TONS ee eos .36.00 à 56.30 
Qrdinaires.............8450 à 55.00 
TADUREAUX— 
De choix.............. S7.00 à £7.50 


5 inilles 


comme suit : 


CORNES 
Magnifique anÿina) 


demne encore du Huit: séleru vers le 


qui dirige celte vente, dif qu'il semi- 
ble s avoir, si en juge par la quantité 
des affaires qui se font chez, Ralph 
Miller. beaucoup d'argent en ciréeulit- 
tion à Prince-\fbert. 

11 croit que Ja prospérité phénomé- 
wule dont -a joni J'est Canadien, se 
fera sentir à l'Ouest des Grands Lacs, 
et que l'Ouest Canadien voit actuci- 
lement s'ouvrir pour lni. une période 
prospère. Mais les marchands ne doi- 
vent pas attendre la fortune Jes bras 
croisés, Hs doivent aller au devant 
d'elle et se faire de Ja réclame. 

9 —————— 

Un bon nombre de compatriotes 
des environs sont venus passer 3es 1G- 
tes de Pâques à Prince-Alherf. avec 
des parents où «unis. Citons, entre 
autres: M. TJ. C. Faucoup. instituteur à 
Titanic: M. Christophe Gravel. de ja 

anque du Commerce à Hwmbolt. Frère 
“de Mme 3. £. Morrier: M.J. D. Drouin. 
- déhenttys AL et.Mme J. L LanGrr et 


1 bouvilion d'uincuit + jeunes taurest 4 jeunes veaux non castrést environ 
20 bonnes poufes. 

\EACGONS. HARNAIS IKSTRUMENTS ARATOIRES. ETC. 

3 chanue à mmancherons, John Deére, 14 pes: 1 herse à disques, Herses 

à dents. 1 fanepeuce MeCorimiek: 1 rater MceCormiek; Semeuse et Cultiva: 


comprenant Doit ef siège sur ressortst un bogheïii une voiture de Jivraison 
légère, une svlle. nue pire de harnais de travail: une paire fle harnais de 
earrosse, qne contrifige, une baratte, un réfrégiratenr À Jait, écremense.-rai- 
dissenr, usiensiies de literie. bidons à lait. ete, Divers autres articles: 


CONDETIONS, Pütes à cornes. comptant, Chevaux, % comptant, Ja dif- 
férence le 17 décemhre, garantie par “Hen nate” endossé et appronvé, portant 
intérét du £ pe. Ja an. e 

Inetrumoeots ete, 825,00 comptant, différenee le 17 décembre, garantie par 
“en note endossé »t approuvé. portant intérêt de 8 ph. ec. par an. | 

Iseompie dé 35 pe aux acheteurs qui ayant droit à un délai, paicront 
comptant. ‘ 

REPAS SERVI A TITI 


FRANK KISBEY, 


00 


jour de Jardin: un jeu de trainezux doubles, légers: un bon wagon de ferme: - 
à J É £ LA 


DONS recccceerees. 86.00 À 80.28 


Ordinaires........:....$450 à $5.00 
DOEUFS— ne 
De choix... .......#7.50 à 86.00 
Bons... $6.00 à $6.25- : CREER — Es 
Qrdinaires........ .....8450 à 85,00 ‘ L ue ee. 7 e 
YEAUX— . oo ei EN ; 
De choix. légers. .....89.00 à $1,00 et ECONOIMISerz 
Posants issus $7.00 à 38.00 - RER 
MOUTONS ET AGNEAUX-— ‘ 


Agneaux de choix....$11.50 à 412.00 
Brebis de choix........8S.50 à $S.15 


D. COUGHIIN & CO. 


LES MARCHES 
Prince Albert 


Nous accordons un escompte de 10 p.c. sur toutes 


les commandes de planches, lattes, châssis, portes, ete 
- ” ° ‘ es 
quand vous payez comptant. Ceci est conforme aux 


# 


traditions bien connues de notre compagnie qui traite 


BLE— . 

No. 1 dissous Ë . . E > 7 

RE SSSR 16 [Il toujours ses clients avec libéralité. 

No. 3 nord... soso 180 . ° 

No. 4 nord dssssss seen 170 THE . . 
AVOINE. eee eecereeese ...37 à 47e S g L ke L b C 
ORGE.... .. uns vor ve 50 à 780. tur eon a € umper ©, 

e. — 


LIMITED 


La plus ancienne Compagnie de marchands de 
....bois faisant affaires & Prince-Albert.... 
\ 


FOIN la tonne........,.........10.00 


POMMES DE TERRE le minot....0.85 
BEURRE, la livre.....sssssess ee 0.40 


OEUFS, la donizauinn..,..,...4... 0.25 

BOERUF, da livre............4... 0,12 ne , 

PORC, la Jivre................... 1,15 Cour à bois à MacDOWALL, PRINCE-ALBERT 
MOUTON, la livré... 0.02. LT tous Il serroror, ELDRED RED DÉER HIIL 


Winnipeg 


Te 


BLE-— 
——— 


No. 4 nord.....,.............2 - 
No, 2 nord...................2 DESMARAIS & ROBITAILLE L * 
Xo. 3 nord.....,......,.......® Î ‘ 
No. 4 nord..,................. { ‘ | 6e 
AVOINE—- £ 
FOINE 19 et 27 Notre-Dame Ouest, Montréal, P& 
Xe. 3 C W pla 
| Neo our Marchands  d°0 ts d'Egl 
No. ? fourr chands *Ornements glise, Vases Rac- 
DRGE Bronzes, Statues, Chemin de Croix, ete. “ré 
à 0, 3 porsseesesees eee Articles religieux, Livres de prières, Imngen, ste 
NO, His secs esse cote : _— 
Fourrage...... ....,,....,..40 { Spécialité: Confection de bannières, drapeaux, et 
LIN pour Congrégation ou soute Fo” 
No. 1 Ne We Cousse......... 279% Vin de messe, Huile d'olive, Cierges, Encens, ste, 
No. 2 W, Cine esseessee 275% Catalogues envoyés sur demande, 


à l'exception de 


La rapide machine à laver “HOME” 


Une machine à laver de première qualité, très rapide et 
murile de coussinets, —même un enfant, assis ou debout. 
peut la faire fonctionner. La cuve est faite de cyprès 
=s-complètement séché, de sorte que la laïisseriez-vous ex- 


=} -#mpnsée au soleil, elle ne s’ébarouirait pas. 


ARE et À 
ee. OME Se ; 
HSREED 
BALTEI ne 


MG! 
NAS HER 


Les pieds sont exceptionnellement forts et solides. 
L’engrenage sur le convercle est contenu dans une cais- 
se métallique. Toutes les roues, d’engrenage ou au- 
tres, sont placées de manière à ne pas nuïre à la tordeuse. 
Le hattoir peut se mouvoir dans tous les sens et s’adapter 
parfaitement à la quantité de linge à blanchir. 

Pour usage quotidien voilà la machine que nous vous re- 
commandons. Ordinairement, se vend 15.00. 


Prix de Manville . . 512.50 


Les autres marques 511.50 et 56.50 


Les tordeuses “UNIVERSAL" aux prix de Manille 


Tordeuses à bon marché. ‘Très durables, munies de 
rouleaux en excellent caoutchouc. Faites en érable de 

” première qualité, bien vernies, munies de ressorts plats. 
Peuvent s'adapter à n'importe quelle cuve. 


Nous avons les tordeuses “Royal Canadian” à $4.75 et 
les tordeuses “Sunday” absolument garanties. La der- 
nière est ia meilleure que vous puissiez acheter. 


Prix spécial de Manville 53.50 
POUR LES JOURS DE LAVAGE 


Planches à repasser, fers à repasser, électriques, à gazoline ou genre “Mrs Potts”. 
Planches à laver, cuves, étendoirs, en fil métallique ou en fil de coton, bouilloires, 
mannes, poulies pour tendoirs, etc.—Chez Manville, aux prix que les citoyens de ce 
district connaissent si bien. 

D 


Fil de fer barbelé à des prix raisonnables 


Notre but à toujours été d’être justes envers tout le monde. Le 16 avril les prix du 
fil de fer barbelé vont augmenter de 25 sous par rouleau. Plusieurs grandes mai- 
sons y compris certains magasins à C&” 
talogues augmenteront même leurs 
prix de 40 sous par rouleau; quant 
à nous, notre augmentation sera de 
25 sous, seulement par rouleau. Com- 
me de coutume, nous tenons les prix aussi bas que possible. Vous ne pourrez donc 
profiter de nos prix actuels sur le fil de fer barbelé que jusqu’au 16 avril... Si le mau- 
vais état des chemins vous empêche de venir à Prince-Albert, envoyez-nous votre ar 
gent par le, poste et nous garderons pour vous, aux.prix d'aujourd'hui, 

que que vous désirez avoir. . .. cc Lo 
Nous ne réserverons de fil de fer, pour qui que ce soit à moins que la commande n€ 
soit accompagnée du montant voulu; et après le 16 avril, les prix d'aujourd'hui ne 
vaudront plus. U Us + 8 : 


le fil métalli- 


Fil métallique, Star, 2 po 
le rouleau, seulemént. . 


he Manvile Har 


ints, léger, 80 perches par rouleau, jusqu’au 16 avril, $3.75 


